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C IV l L S 

DELA 

REPUBLiaUE 

DE 

G EN EV E- 




A GENE VE, 
Che? LES FRERES DE TOURNES» 



M. DCC, XXXV, 



E D I T S 

De la Repurlique de Geneve 

Aprouvés en Confeil General , . 
tenu dans le Temple de St. 
Pierre , le 5 . Oétobre 17 13. 

OUS Sindics , Petit & 
Grand Confeil de la Re- 
publique de Genéve , avec 
nos Citoiens & Bourgeois, 
aíTemblés par nous en Con- 
Ifeil General , au fon de la Trompette Se 
groíTe Cloche , fuivant nos anciennes 
Coutumes > Aiant confideré que pour 
le bien de cet Etat , pour abreger les 
procés , & reprijner la chicane } il étoit 
hécefíáire, d'éclaircir divers árdeles de 
nos anciens Edits » en retraricher Se en 

§ a ajouteí 




ajouter quelquesuns. A ees caulesnoui 
avons Síatué §c Ordqnné , Statuons & 
Ordonn'ons , que des ce jour tous les 
Confeils* & Tribunaux de cette Re-I 
publique , toutes les perfonnes qui lujl 
íqnt foumiíes & qui en dépendentj 
fuivent & obfervent les prefentes Loix I 
Réglemens , & Edits , & ne s'en écar-J 
tent en aucune maniére ni facón que ce I 



Par Mesdits 
Seigneurs* 



M, C, TREMBLEY. 



EDITS 



E DI T S 

DE LA 

REPUBLIQ.UE 

G E NE V E- 

TITRE PREMIER. 

Des Ajoumcmens j Defattts, Proccdures, %F 
Injiruciions de proces* 

ARTICLE L 

Es exploits d'affignations , &t d*a* 
journcmens 7 conticndr'ont fqm- 
mairement } la demánde , le- joúr > 
ie terme de Pajournement , &c 1c 
líeu 5 ou la pame affignée daít 
comparoitre. Les huiffiers ? oü fergens > quí 
les JeroiVj en donneront copie > &. feront mea- 

# tiern 




tlon dans ioelle &L dahs P0riginal5 .de. la pcr : 
fonne > a qui elle aura été JaiiTée; le tout a 
peine de nullite. 

* ' IX , . 

Les" termes, des ajpurnemens^& affignations, 
oe pqurront étre plus brefs , que du jour aulen- 
demain : Ccpendant 3 les Juges pourront, pour 
juñe caufe, & fuivant leur prudencc jpermettre 
une affignation pour Theure prefente 3 ou autre 
fixe 5 a laquelíe Pa ) quiné fera oblige de eompa- 
roítre, íi Paffignatioh a atteint fa perfonne. 

II L 

Si quelcun capable d'efter adro!t ? & cora- 
paroítre devant des Juges ? aiant été deüement 
ajourhé, ou ^n perfonne ? ou en fondomicile 
ne comparoít ? ou procureur en fon iiom ? au 
jour ímiqué.j fera donné^&c laxé défautxontri 
%L 

IV. 

EtsHl efl; derechef aífigné^ aprés le premier 
défaut , fie en fait un fecond ";"íl ferá pour le 
profit de ees deux défauts , fi les ajournemens 
ont été légitimement faits 5 debouté de fes def- 
fenfes;-'& le demandeur obtiendra fes .condu- 
íions i s'il établit promtement > & fuffiíammentj 
Ja juftice d'icelles. 

V. 

Maisj fi pour Fétablir, il eft néceffaire d'oüir 
¡des témoins, le defFendeur fera derechef ajour- 
¿e/ pour voir produire ? & jurer témbins; 6c s'il 
faiíi encor défitutj lelUits témdins feront ouis> 

pour 
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pGur> fur leur examen étre rendu droit , ainfi 
qu'il appartiendra. 

I# 

S J íÍ arrive que le demandeur > aprés avoir 
obtenu un défaut contre le deffendeur, allegue, 
qu'il eít fufpe£t de fuite ? ou de tranfporterj ou 
latíter fes meubles ; les Juges , s'il n'a aucuns 
immeubles, &c s'il y échet ? pqurront fur un 
premier défaut , & pour le profit d'icelui^ or- 
donner ? par fommaire connoiffance ? 6c pravi- 
íionneílement j que fes meubles feront faiits 5 
& retenus, jufques a ce qu'íl ait compara 7 & 
repondu a la demande, ■ 
VIL 

Si le demandeur ne fe prefente la premiére 
journée, 6c fait défaut, le deffendeur fera liberé 
de Pin ftance avec dépens^ Et fi aprés avoir de- 
rechef fait ajourner le deffendeur, & donné fa 
demandé il fait encor défaut y 6c ne la pourfuit, 
pour le profit desdi ts deux défautSj le deffen- 
deur fera abfolument liberé de la demande > 6c 
le demandeur débouté d'icelle ^ avec ebndan- 
nation de dépens. 

VIII. 

Si la partie contre laquelle aura été donné 
défaut ? fe prefente pendant que les Juges feront 
encor en Áudience ; elle fera ouíe ; fans autre 
formalité m 7 en paiarit les dépefis du défautj fans 
qu'il foit néceíTaire. s qu'élle fe pourvoie d'une 
maniere fpecifique 3 pour faire ceífer PeíFet du 
défaut. 

a ij IX. 
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DC 

bes étrangers feront aj ó urnas > de la méme 
maniere, quils ajournent dans leur país , les 
Habitaos de cette viíle ; 6c le meme terme 
pour comparoitre leur féra donné. lis feront 
obliges delire domicile, & eonftituer procu- 
reur, dans les procés qulls auront , par de- 
vant quelcun des Tribunaux de cet Etat ¿ foit. 
en de man dan t ? ou deffendant, Leurs exé- 
cutions, faiíies , oppofítionsj fommations , íi- 
gnificatióhsj 6c autres a ¿tes de cene nature, 
devront cohtenír pareilíe éíeSion de domici- 
íe, Se conñi'tution de jpmcureur, le tout a pek 
ne de nullité< 

x. 

Les Juges, ía premiéré .jóürnee du procos , 
exhorteront les parties, definir leurs differens, 
par moiens amiables, 6c intervention de parens, 
plútó't que d^entrer en procés, lis prendront 
íoiri d expédier ? 5c juger les caufes, le plus fom- 
jTfiairement , en mojns de déiais > Se a mqins de 
frai$; qu'il fera poffible ; Et s'ils peuvent con- 
noítre la verité des faits par des interrogats 
qu'ils feront d'office pour éviter des preuves 5 
¿c procedures fuperflues , ils pourrant fairc cam- 
paróitre les p^ríies ? les advertir 5 de ne point 
déguifér la verité, 6c leur demande* íes écláír-i 
eiífemens néceffaires, 

XL 

Le dernandeur étranger > quí n'atira pas des 
iamc'ubíes, ou meubles^ füífifance dans cet 

Etat ? 



Etat ? qu qui ne fera pas d'un Etat ? dansjequel 
qn n'exige aucune. caution d'une perfonne de 
cctte viile, fera oblíge de áonmx caution des 
depens du procés, ou confígner pour iceux ? a 
la difcretion 'du Juge. 

XII 

Les caufes de de.nrées, fakires de ferviteúrs, 
delaboureurs 3 d'ouvriers ala journée, nourrl-* 
ciers d'enfans, 6c autres femblables de petite 
importancej feront traittées, Scexpediéesfom- 
mairementj íans charger le procés d'autres e'cri- 
íures^ que de ce qui fera di£té , fur le regiftre 
des Secretáíres 6c Curiauxj 6c k deffendcur 
fera tenii de repondré , 6c conteíter promte- 
mcnt ? 5c pertinemment. 

XII/. 

Ets'il eft neceíTáira? dans- femblables caufes , 
dotar destémoinsj il fera procede fommaire- 
ment a íeur audition > 6c leurs de'poíítions bne- 
vement ecrites fur le regiftre ; Le Juge auffi fe- 
lón la quaííté de la debte, 6c des parties> pourra 
donner un terme bref ; pour paier ce qiríl aura 
adjugc, quí ae pourra étre .plus long de.trois 
jours* 

XIV. 

Dans les Caufes 6c matiéres ordinaires , ou 
d 'impoítance ? la demande devra contenir, les 
moiens fo it extremes de l'aítion; 6cne fera don-, 
né au deffendeur pour repondré foit verbale- 
ment foit par écrit qu'un delai ou deux> a la dif- 
cretion du Juge, fuívant la néceffité 6c impor- 
tance 4p Vcaufe. XV, 
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XV. 

Le demandeur devra produire avec fa de- 
mande j tous les titres 5 & droits, dont íl prc- ! 
tend fefervir; 6c le deffendeur repondré dans I 
le terme qui luí aura ete pjréfigé, pertínemment, 
par aífirmative, ou négative des faits pofe's ; & 
propofer fes exceptions ? tant fins de non rece- 
voir^ inadmiffibilité 7 déclinatoires , qifautres 
principales } & peremptoires ; afín que le deman- 
deur puiííe repliquer fur le tout 7 Se éviter inci- 
dens, devra aufli ledit deffendeur produire, ei\ 
repondant, tous les títreá 3 & droits % dont il 
preterid fe fervir. 

XVL 

Toutefois y íi le deffendeur avoit des exce- 
ptions d\ine telle,nature, "quelles puiffent em- 
pécher Pentrée du procés y comme de litifpen- 
dance > incompetenee de Juge , chofe jugée , 
traníígee , prefeription ¿ il pourra s'arréter a ees 
deffenfes , ¿c en féra premier ement juge , par 
fommaire connoiíTance, 

XVÜ. 

Lors que la demande contiendra plufieurs 
chefs y le deffendeur fera obíigé de repondré 
diftínftement fur chacun ; Et íi Pune des partics 
requiert,que Fautre réponde , 6c foit int^rrogée 
fpecifiqueriient fur les faits propofés 5 elle fera 
tenue de le faire en perfonne , ou en cas d'em- 
péchement legitime par procureur fpecial , & 
aprés les dítes réponfes les pames pourront étre 
admifes a verifier les faits qui auront ete niés. 

1 XVIII, 
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XVIII. 

S'il eft nécefíaire dévoquer gajrandy les Juges ' 
donneront tel délai , qu'iís trouveront jufie y ' 
fuivant la diftance des lieux 7 d'ou il doit éttc 
appcllé. 

XIX. 

Quaad les parties auront contefté, fie repon- 
du pertinemment , fie refpeÜivement ; fur les 
faits pofes ; s'il s'agit de faire preuve , tant d'un 
cote que d'autre; elles -feront" admifes a verifíer 
les faits níés, par iñerae moien, 6e appointé- 
ment de délai, á Tárbitrage du Juge; 6c Je de- 
mandeur ne pourra pas prétendre d'y étre ad- 
mis le premier, 

XX. 

Si la preuve doit étre faite par temoins-y & 
qu'ils foient de cét Etat , le Juge ne donnera' 
que deux termes, pou'r les faite affigner, de huit 
jourscKacun. Etfi lefdits témoins fontabfens, 
ou de país étrangers ¡ il aura égard dans les, 
termes qu'il donnera , a la diftance des lieux ¿ 6c 
accordera s'il eft nécefíaire^ des lettres requifi^ 
toires, pour les Magiftrats, ou Juges des lieux, 
ou ees témolns demeureront, 
XXL 

Aprés la produdion des témoins, la partie 
qui voudra propofer reproches ou objets contre 
eux , fera obligée de les propofer , avant que 
Penquéte foít déclarée ouverte 6c publiée, fauf 
a elle aprés Fouvexture 3 de contredire leuis dé^ 
poíitions ? dans un advextiJTement e& droit, - 

XXXL 
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XXIl 

Si Tobjet» ou reproche cotte contre un 
témoin 5 eft pronítement eclairci , les Juges 
radmettront ou rejettéroht j Mais , ü Pon ne 
peut connoítre de la vcrité du reproche, que 
par une enquéte , les Juges avant que juger 
au principal y examinerónt* s'il eft neceíTaire 
de faire une enquéte } pour verifier tels re- 
proches, 

XXIII, 

Les Juges qui feront commispour enquéter, 
ne reeevront aúcuns anieles pour examiner les 
témoins 7 que fur les faits qüi auront eté dé- 
duits au procés , & admis en preuve. 
XXIV. 

Dans les caufes civiles ? cent qui ne pourront 
en étre juges 7 ne pourront étre receus comme 
témoins, Toutefois fi les Juges voient, que le 
faít eft d'une nature , a ne pouvoir étre prouvé, 
que par tels témoins recufables 5 ils pourront 
Les admettre, & oui'r, s'ils font de vie ? & pro* 
bité connue'j pour avoir fur íeur te'moignage * 
tel égard que de raifon. 

XXV. 

Si la preuve doit étre faite par titxes & a£tes, 
ils devront étre contredits des leur produ£tion 5 
& non par un advertiíTement en droít , lequel 
ine devra contenir ancuas feitSj ni moíens nou- 
veaux 5 a peine des dépens fruíhrés 5 mais feulc- 
inent une íimple remontrance du droit y & 
inerite'du/prbcés¿ lequel advertiíTement íera 
* - Z commu- 
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comnlunique mx pames 5 aprés la fentence* afifi . 
qu'elles fachent les raífons Fuñe de lautre j 6c 
tes motifs du jugement } pour j acquiefeer, qü 
remontrer en caufe d'appel ? ce qui fera néeef* 
íaire. 

xxvl - , 

Ceíalqui aura fait incident mal a pfopos feíá 
condanné. aux dépens de Fincident , farislesre* 
ferver en définitive y 6c a Pamende*, 

xxvíi. 

/ Pour éviter la longueur des pmeás par écríE ? 
Ies juges prendront garde, qu*il n'y áit pus , ain 
iant qu'íl fera poffible, mukiplieité decritureS, 
mais feulemeM ? demande * reponte,, replique ^ 
,& duplique ? outre Padvertiffement* - ■ 
XXVÍIL 
Les advocáis 8c procureurs íbrit exhortes 
<Tetre brefs dans.leurs ecritüres. lis feroht 
obligés de les produire ? dans les délais V <qui 
leurferontpréfigésj &c aucüne requéte, qu écri- 
ture , qui ne fera par eax figne'é y ou par leürs 
jparties ríe devra étre reteim. , 
.XXIX. 

Les Jüges ne donrierpnt aücüñ déíai ? fañsr 
juíie caufe j 8c les procureurs n'en devfonf 
prendre aucuns, meme de : gré a gré , n\ ínter* 
romprc le cours des appóintemens \ lefquek 
devront étre. exécute* , & produire leür ffk 
fet y fíntm que par' nccéffité i ou aütre juíte 
caufe 5 le Confeil trouve juñe d'en fuíperidrfi 



10 

XXX. 

Aucune des parties ae devra produire, ou fe 
fervir d'a£tes Judíciels, Ordonnances y Lettres 
patentes j ou Inftrumens publíes, receus&fti^ 
pules en cette Ville, qui n'auront été feellés ala 
referve des obligations , admodiations & quit- 
tances ? au deflbus de cent florins > a peine, de 
foixante fols chaqué ibis. 

XXXL 

Quand il y aura eu délation de ferment , fi 
celui a quí il aura été déferé ? propofe quelque 
deffenfe ou explícation^ qui ait de la connexite 
avec ce 5 fur quoi il doit jurer, fesdeffenfes fe- 
ront receues , &" il fera crfi fur le tout. 
XXX IL 

Celui qui aura prété le ferment a lui déferé, 
ne pourra étre taxé de parjure par la partie , le 
jugement en fera laííle á fa confeience , & a 
Dieu, Cependant , sil y avoit preuve evidente 
de parjure , le Procureur General > en devra 
faite pourfuite > & le parjure ? outre la peine 
publique ? fera condanné aux interets de partie 
civile. 

* XXXIII, 
Les fent enees arbitrales devront étre prefen- 
tees au Confeil, pour étre autorifées & décla- 
tées executoires , ou au Lieutenant, fi elíes ont 
été rendues ? fur des procés ventilaos par devant 
lui , Sc rapportées foit en Chqncelerie, foit au 
greffe dudit Lieutenant, pour y étre confervées) 
& copie en étre expediée aux parties par les 
fecretaires, XaXIV* 



XXXIV. 

Les procés apiéces veües, ne pourront étre 
juges dans la Cour duLieutenant ? Se aux pre- 
mieres Appellations y qu'il ríy ait au moins 
quatre Juges 5 a moins que les parties ne con- 
fentent expreíTément 7 d'étre jugées par un pli^s 
petit nombre. 

XXXV, 

Si dans la Cour du Lieutenant, & aux pre- 
mieres Appellations , il y avok égalité de fuf- 
frages dans le jugement de quelque procés , 
le partage fera levé y en premiére inftance par 
le premier Secretaire y & a fon defaut par le 
fecond, & aux Appellations par le fecreíaire 
de ce tribunal, - Et Vil y a égalite de fuffrage , 
pardevant les Juges & Commis aux viíites 
des immeubles , lefdits Juges donneront leur 
verbal , contenant les raífons de part &: d'au- 
tre, pour le different eíi?e porte & jugé dans 
M tribunal fuperieur 7 &> le partage étre ainfi 
leve. 

XXXVI. 

Aucune caufe ne pourra étre jugée en Petit 
Confeíl ? foit Appellations fuprémes * qú'il n'y 
ait au moins neuf juges , a moins que les parties 
oe confentent exprefíement d'etre jugées par 
un plus petit nombre Et fi ce font caufes ma- 
trimoniales ? criminellesj ou d^irijure, il faudra 
qu'il y ait aü moins treize juges; a moins que 
les parties ne confentent aufli expreíTément ; 
d'étre jugées. par un plus petit nombre^ Et.s'ü 

b ij ¿agit 



^agit de gratification y il fera neceílake qu'Ü y 
ait au moins treize Juges. 

> XXXVII, 

S il n'y a pas nombre füiffifant de Juges ? dan§ 
les tribunaqx > dont il eft parlé cwieíTus, il y 
'fera fupplée par des adjoins* pris du Gonfeil 
des deux Cent* füivant l'ordre , du roolle % lef» 
cjuels feront obligéspar leur fermenta de fe jom- 
are 7 hx$ quijs aurant été appellés> pour le ju- 
gement de quelque procos, aqx Juges ? aqx- 
quels ils auront éte adjoins ; a moins qu il rvy 
$it cgufé dq recufation 3 ou qu'ils en aient obte- 
pu diíppnfe pajr íe ConíHl , pour caufe de queU 
queeráploi a vitóUeífe,-incommodité, ou autre; 
XXXVIII. 

Lefdits adjoins. feront nomines par les Preín 
dérís, parties ornes 5 quand il y aura partie cívh 
Jé j & d'office dans les affaires criminelles r ou la 
partie ciyile ne fera intervenuéi ou ne fera au^ 
Cqne inñance ¿ auquel cas ils feront nomines 
aux preVenus pourfavoirVils ont quelque caufs 
de recuíation, a co^ter contre quelques qns de 
Ceux qiii auront été nommés, 
XXXIX, 

Le nombre des Juges Ioj-s qu'il aqra ete né~ 
-ceífajre de fubñkuer des adjoins ne pourra ex--' 
ceder celui de dix íept, dans les afínes civiles, 
rnatrimonialesj . qu d'injure; & de vint cinq 
d^n§ les aífaires crimineíles pourfuivies d'office* 
Í£S Juges du Petit Confdl ? qni ne feront pas/ 
recqfables ? comprls dans ees nombres, 
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T ITRE IL 

Des Matieres Fojfcjfoixes Interdits* 

ARTIC LE L 

CElui qui aura poífedé des biens ímmeur 
bles par an 6c ]qur 3 paiíiblement , publi- 
quement 6c en fon nom, fera maintenu dans fa 
poífeffion, fauf a celui qui pretendra droit de 
proprieté, de la demander 6c contraindre ledit 
poíteíTeur á vacuer y s'il eft ainfí jugé. 

: ; I I, ■ > - , ' : 

Celui qui aura droit acquis de tel pofTefíeur, 
fera auííi maintenu dans.fa poíTeííion, tant con- 
tre fon áuteur j qif autre perfonne qui le trou-r 
blera , 6c ce fans prejudice de la propriete'. Et : , 
1¡ deux parties pretenden! / étre en poffeflíon, 
6c conteftent fui le poíTefíbire , la jouiíTance de 
lachofé conteftée, pourra, proviíionnellement, 
ctre adjugée , a celui qui fera connu avoir le 
droit le plus aparent 5 en donnant caution de 
rendre les fruits. Oü , lile cas eft' douteux ? elle 
fera fequeítrée, pour étre regie parun .tiers, 
pendant le Cours^du procés fur 1e poíTeíToíre , 
Se en aitendant le jugement d'icelui y laquélle 
praviíion Te-xa executée, nonobftant apel> 6c 
íans prejudice.. 

II L 



IIL 

Siles parties alant été fommairement ouíes, 
fur la poíteffionj 6c fpoliatídn^ il eíi jugé que le 
poffeíieur, a été fpolié par voie de fait ouver- 
tement ou fecrétement il fera fans délai redi- 
tué* & reintegré dans fa poflefíion, 6c le fpo- 
liateur 7 ne fera oui fur les droits par lui pré- 
tendus , dans la chofe contentieufe , qu'il n'ait 
fatisfait a la dite reftitution, ( par proviíloa 
nonobftant appel 8t fans préjudice > & en don* 
nant caution par le demandeur ? ) comme auffi 
aux dépens dommages fie interets adjugés; lefc 
quels . ledit demandeur , fera obligé de faire 
taxer & líquider 5 dans le terme qui .lui fera 
préfigé i afín de n'empécher , fous le pretexte 
de dommages & interets & dépens adjugés & 
non paíés > que le Ipoliateur ne foit puí fur fes 
prétentions , 6c au petitoire. 

T I T R E IIL 

De la remfation des Juges* 

ARTIGLE L 

NUL Juge ne fera tenu pour fufpeft, s'il 
nfeftrecufé pour jufte caufej Et fi Tune 
6c Fautre des parties confentept^ - qu'il demeu- 
re Juge. ? il ne pourra fe difpenfer de juger r en- 
* cor quHÍ feroit recufable. 

II, 



I L 

Le Juge ^ en affaires civiles fera recufable* 
s'il a été folliciteur > Prucureur * Confeiller 5 tér 
moin ou {A) premier Juge en la caufe , parrain 
ou fillieul de Tune, des parties , créancier ou 
débíteur par a£te, cédule 7 ou jugement ? dé- 
biteur ou créancier par Item ou comes cou- 
rans > au defTus de trois cent florins i s'il a té- 
moignc hainc> faveur , menace, ou vanterie 
pour nuire ou favonfer Pune des parties i s^il 
eft commenfal ? ou raange ordinairement dans 
une méme table avec Pune d'elles ? s?il eft leur 
maitre > domeílique 3 perfonne a gage , ou ía* 
larié j ou aííbcié de Pune des parties# 

III- 

Seront auffi recufables les Juges qui auront 
pro ees contre Pune des parties % intenté avant 
cebi dont il eft queftion, ou intenté aprés pour 
quelque cas imprevü > & non par affe£tation 5 

Geux 



(^) li faut obferver que quand H eñ dit que ce- 
!ui qui aura été premier Juge fera recufable, cela s'en- 
tend des premiéres Appellations & du Confeil , ou 
ceíui par exemple qui auroit été Juge en prémiére in- 
ítance ne pourroit étre Juge , mais nulíemeijt du 
Confeil des Deux Cent y parce que par la Conftitu- 
tion de.cet Etat tpus les memhres des tribunaux in- 
ferieurs , ou du Petit Confeil entrent en Deux Cent 
& dans ce Confeil jugení une feconde fois d'une 
caufe dont lis auront déja jugé en premiére y ou 
feconde inftance, ou en jP ero iGtxnfeil;/ . - 
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Ceux qui auront un different lur une femblable 
queftion que celle dont íl s'agit entre íes par- 
tiese ceux qui auront part 5 profit j ou domma-* 
ge en la caufe ; ceux qui íeront garans : Tou- 
téfois un Juge ne pourra étre recufé pour des 
mitres a£tions de maintenance ou gárantie j : 
qui n'auront pas encor étc exercées ? ou qui 
n^auront pas du raport a la caufe dont ü 
s'ágit. 

IV. , , 
Les recufations ftront valabíes , fi lé Juge 
efi parent ou Allié de Tune des parties , juf* 
ques aux enfans des couíins germalns qui font . 
le quatriéme degré incluíivement Ce qui 
eft dít des parens ou alliés > aura pareillement 
liéu j pour ceux de la femnie r fi elle eít vi- 
vante^ ou fi le Juge ou la partie > en ont des 
enfans vivaos : Et en cas que la femme fbit 
deccdée, Scqu'il n'yeut enfans > le beaupe're> 
le gendre j ni Ies beaux fréres , ne pourront 
étre Juges. 

l / V v 
Les pére, beaüpére, frére &c beaufrére tañt 
feutement du gendre, ou [bxu . Tpít belje filie 
des parties plaidantes feront recüfablesj & non 
les parens plus éloignés.- ■ 

VL 

Si'quelcun pour é tendré les recufations, au 
déla des degrés fufdits, méloit du crimine! 
ayec le civil ? il fera préalablement | 6c fepa- 
afément jugé du criininel 

VIL 
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Daiis les eaufes matrimoniales 7 & dans del* 
ks ou il Vagira de gratífication , les recufations 
feront les mémes 5 que dans les affaires civiles , 
& en outre le Juge qui fera de mérne nom 6£ 
famille > fera recufable en quelque degré qu'il 
íoiu 

VII t 

Dans. les eaufes crirainelles Ies recufations 
ci deíTus leront adrnifes 5 & les enfans des cou* 
fins iífusdé germain qui font le íbriéme degré ¡ 
feront encor recufables & ceux qui font de 
inéme aiom & famille % en quelque degré qu'ils 
foient. 

Dans les caufes d'enrollemens , les Juges pa- 
reos ou alliés 5 des prévenus ou accufés ? feront 
fetilement recufables j au méme degré qu'en 
matiére crimínelle \ Et non les Juges parens ou 
alliés ? de ceux qiii font dans un fervice etran- 
gen 

X. 

Dans les cas de difcuffion de biens 5 ou gra- 
áuation entre plufieurs créaflciers ? les Juges pa- 
rens des créanciers interVénans feront recufa- 
bles, au degré de pére ? beaupére 7 frére 5 beau- 
frére ? oncle 6c neveu feulement; 6c quant aux 
créanciers qui ne feront point intervenus, ou 
qui ne feront point en caufe^ ou qui fe défífte- 
ront de leur pourfuite, ils feront au0i recufa- 
bles } mais leurs par T en$ ne Je feront pas, 

i XI* 
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XI: 

-i Les Juges qui fgauront , qu'ils font dans 
quelques uns des cas cideíTus fpecifiés 3 feront 
obligés par leur honneur, & férment de s'ab-- 
ílenir eux mémes de juger ? fans en étre ra- 
quis , fous telle .peine,, qui fera trouvee juñe } 
tant envers le public que la partie plaidante. 

XI L 

\ : Nul Juge au contraire ne pourra fe recufer , 
ou s'abftenir volontairement de juger 3 íaiis 
une legitime caufe , & s'il en eft requis, il 
fera obligé de diré qu'il croit la caufe legiti- 
me , fans pouvoir néanmoins erre contraint de 
la déclarer. 

XIII, 

¡ Les Juges qui auront ete agréés ? & conve- 
nus des le commenceraent du proceV ? , ne pour- 
ront étre recufe's dans la fuite ; a moins que 
ce ne foit pour cas nouveau 7 non affeété , ni 
inconnu ; & en affirmant. par la partie 3 qui 
propofera la recufation 5 que le cas eft non- 
veau j 6c non affecté. , 

XIV. 

Chaqué tribunal decidera fouverainement 
des recufatíons ¿ qui feront propofe'es , contre 
un des juges d^iceux ; Aucun apeí ? nireconrs 
n'en feraadmis; & il fera paíTé outre au juge- 
ment de la caufe principale* Si néanmoins il y 
a apel ou recours dans une inftance fuperieure, 
de la fentence rendué dans la caufe principale } 
31 fera permis ame- partie*. de propoíer derechef, 

par 



par. deváneles Juges d'apei, Ies mémes rccufr- 
tions , pour étre pro n once fur icelles , fáas qtfe 
le jugement rendu dans Pintonee inferieure t 
foit un obitacle, ou fin de non recevoir. 

TITRE IV. 

Des Feries ou Vacations* 
A R T I C LE L 

IL y aura feries , Se va'cations aubarreau, pour 
les moiffons 6c vendan ges ? & elíes fe'font 
arbitraires , 6c a la diferetioa des Juges > felón 
la qualité des faiíbns. 

IT. 

II y aura auífi vacations la femaine avant 
la Sainte Cene , 6c trois .jpqrs apres j Ies jours 
de foire, un jour avant 6c un jour aprés , le jour 
du Dimanche non compris, 

IIL 

Cependant les Juges pourront expedicr-j 
pendant les feries, les caufes d'altmens, cellos 
ou il faudra pourvoir a des fruits pendaris par 
■racine > eelles de dénonce j de vacuatioñ de 
maifons, de falaires de ferviteurs, -d'ouvriers 
ala joume'e, de laboureurs* de nourriciers 
d'enfans , & autres qui demanden? proviíion ? 
ou ne peuvent foufíxir délai. 

c U TITílE 
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T I T R E V. 

Des Tremieres Appellatmns Sup'emes* 
ARTICLE I, 

GElui qui ne voudra pas acquiefcer a un 
jugement rendu en premier e inftance de- 
vra en apeller y & ajourner fa partie par de- 
vant les Juges des premieres Apeüations ? dans 
dix jours, pour voir vuider fa caufe a la pre- 
fiere Audience. 

Celui quí ne voudra pas acquiefcer ? aun ju- 
gement rendu aux premieres Apellations ? de- 
vra en apeller & ajourner fa partie , en Coiv 
feil , qui efl le Tribunal des Apellations fupré- 
mes j dans vint jours ? dans lefquels dix ou vint 
jours ? ne ferq compris celui de la fentencc. 

IIL 

Toutefois íi Pintimé veut anticiper le jour 
de raffignation ^ il s'adreífera ¡ra Juge des pre- 
mieres Apeüations , ou au Confeil , qui luí 
pourvoiront fui vant fexigence du cas. 

iv; 

Les parties feront ©bligées de venir prétes> 
au jour de Pañí gnat ion & produire leur procés, 
aftes y píe'ces, & fentences deuement íignees 
& féellée?, a peine de vint fols, 6c d'étreottroi¿ 
dcíaqt ou défertion , au prejüdtee de ceíle qui 
ne oomp araíua > ou ne pro chaira, Y* 
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V. 

Aucun apelfous quel pretexte que ce foit, 
ne fera receu aux premieres Apellad ans des. 
jugemens rendus par le Lleutenant, dans fes 
Audiences publiques , s^il ne s'agit de plus de 
íbixame florín s en principal, & de cent florins > 
ñ Ies jugemens ont été rendus en conferen- 
ce> 5c á piéces veües , íi ce n'eñ pour cenfe 
ou rente. 

VL 

Aucun apel ne fera receu au Tribunal des 
fupremes Apella tions , fous quel pretexte que 
cé foit , s'il ne s'agit de plus db cent cinquante 
florins en principal 3 íi ce n'eñ cenfe ou rente. 

VIL 

Les temeraires apellans feront condanneYa 
ramende. envers le ñfc, , 

vriL 

Celui qui aura fouffert dans un m eme pro- 
ees & pour le méme fait r deux défertions, aux 
Apellations premieres ou fupremes, ne pourra 
point étre relevé de la feconde défertion y ot- 
íroiée contre lui, ni étre receu a pourfuivre ion 
apel, quand méme, il offriroit de paier les de- 
pens y mais la fentence aura fon effet, 

Celui qui ne voudra acquiefcer , a un juge- 
ment rendu par les Commis aux Vifites des L 
immeubles tant en premier e , que feconde ii> 
flanee , ou par le Lieutenant , 6c Juges des 

Apel- 
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Apellations premieres , fur des matiéres con- 
cernant les droits 6c fervitudes des maifons, & 
autres edifices 6c poíTeííions ? devra en ap&ller 
dans. trois jours a conter des la lignification 
qui lui aura été faite du jugement, dans lef- 
quels ne fera comprís , celui de Tordonnance; 
Et s'il n'a apellé, releve , & íignifié fon apel 
dans le raoisj apres la premiére ou feconde 
ordonnance , fon apel ne fera point recen, il 
en fera forclos , & devra abfolument exécuter , 
ce qui aura été ordonné , fans pouvoir étre re- 
levé du laps de temps. 

X. 

Si une partie prétend qu'íl a été jugé , en 
Petit Confeil ? contre les loix 6c les Edíts, & 
veut recourir de cette fentence au Confeil des 
Deux Cent , que ce folt dans une caufe pure- 
ment civile , matrimoniales criminelle, ou d'in- 
jure, elle devra fe pourvoir au Petit Confeil, 
dans quinze jours feriés ou non, celui de la 
fentence non conté , pour étre admife audit 
recours. 

XI. 

Mais íi elle a été condannée , fur obliga- 
tionsj cédules reconnués, ou autres añes pro- 
bans 6c authentiques , elle fera tenue de faire 
mam garnie des fommes dont il s'agira, avant 
qu'étré ouie en fa requéte de recours* 

XII. 

Celui qui aura été receu recourant fera oblí- 
gé de cotter , & comrnimiquer a fa partie ; la 

con- 



contraven tjon a TEdit ? & confígner Paffiette 
dans le tevme qui lui aura été préfigé > 6c en 
oatre ? pourfuivre la décifíon de ce recours 
dans le mois ? ou le plútót qu'il fera poffible, 
fauf au deffendeur en recours de faire les dili- 
gencesj qu'il trouvera a propos. 

XIIL 

Mais celui qui aura lalfíe écouler, les quinzé 
joursj preícrits pour pouvoir recourir d'une 
fentence des fupréraes Apellations ? ou qui n'au- 
ra pas fait iignífier a fa partie, dans ees mémes 
quinze joujrs qu'il a été receu recourant 7 ne 
pourra plus étre admis a recourir. 

XIV. 

La partie dont le recours aura été declaré 
per i & défert , pour ne s'étre pas prefentée au 
Confeil des Deux Cent au jour aííignéj ou 
celle dont le recours ? aura été declaré peri & 
défert par le Petit Confeil ^ pour n'avoir fait 
convoquer le Confeil des Deux Cent , ne 
pourront plus étre admifes a pourfuivre leur 
recours ? quand raeme elles paieroient les dé- 
peas, ■ 

' XV. 

Aucun recours des fentences des fuprémes 
Apellations ? ne fera admis au Confeil des 
Deux Cent, quand il ne s'agira pas de plus de 
mille florins en principal 5 fi ce n'eft póurfeí- 
vitude ; cenfe 3 ou rente. 

XVI, 

Aucun recours mifíl % ne d'evra étre admfe 

des 
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des fentences rendues en matiéres cnminelles ? 
ou la punition du crime> dePoffenfe > ou deli£t ? 
aura été pourfüivie d'oñice 3 fans Padjon&ion 
d'aucune partie civile, ni de celles qui. inflige- 
ront quelque peine capitale, corporelle oude 
mortj eneorqiñl y aura en jon£lion de partie 
civile 5 fauf aux Citoiens & Bourgeois la voie 
de grace , comme il eft porté dans Tanicle 2 1 . 
du títre des caufes criminelles, 
XVIL 

Les Apellations des prononcíations * des 
Commis par le Confeil des Deux Cent, feront 
premiérement portees en Petit Confeil i a moins 
qu'autrement n'ait été ordonné par la fen- 
tence* 

TITRE VL 

Des Griefs* 
ARTIGLE t 

ON ne pourra produire de nouveaux griefs 
aux Apellations fuprémes, ni en emploier 
cTautres que ceux qui auront été produits aux 
premíéres Apellations, quand le jugement de 
premiére inflance aura été confirmé, Mais il le 
jugement de feconde inftance, eft dífferent ? . la 
partie qui croira étre grevée , ppurra articuler 
aux Apellations fuprémes \ tels griefs., qu'elle 
prétendra lui avoir été faits, 

II. 
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IL 

II rié ferá pas permis d^aííéguer des faítá 
íioüveaux ? par lesgriefs ; fínon.qu'on áit obtenu 
. du Confeil relief de la forclufion íaxee, 6c per- 
miífion de les alleguen 

* IJL r 

Si l'intimé demañde Copie des griefs em^ 
ploies par PapeUant, 1 le fecretaire des premieres 
Apellatíons ferá oblíge de la lui donner ? en 
méme tems que lVxpedition de P^ordonnance j 
Óc non sil ne le demande pas* 

T I TI E VIL 

Des Taxes de-Dépens* 

A R T ICLE 1 

LA taxe de dépens fe;ra fáitd par leS ííícre* 
taires du Tribunal 3 qui les aura adj.uggs $ 
&c fi la partie prétend qu'íls n'ont pas été biea 
taxés > elle pourrti récpurir áu Confeil , phui 
faire revoir cette taxej, en qudque inflance 
■■ quVlle ait été faite. 

- tti 

. Celui qui aura obtenu adjudícátion de de'- 
pens j don ñera copie de la taxe d 7 iceux a fa par* 
;íie 5 . en meme tenis qu'il lui fera commaride- 
: meiit de ja paicr ? i peine r de q.uÜit& du coto* 
^mandement* r ú . 

: L ... ^iTKg 
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T I T R E VIIL 

Des Impetraüons de nouveau Droit. 
ARTICLE I. 

CElui qui pretendía d'étre admis a nouveau 
droit, c'efl: a diré a faire juger une fecon- 
de foisj un procés fur lequel il y aura eu fen- 
tence pafiee en forcé de chofe jugée ? lera píjli- 
ge de faire apeler fa partí e , pour étre ouie fur 
les requilitions ? & ne fera admis j a nouveau 
droit ? ou contcfiation ; s'il n'offre de produire 
des inftrumens nouvellement trouvés ¿ ou de 
prouver des falts pertinens ? peremptoires > 6c 
décififs, qu'il fera oblige d'affirmer par ferment 
étre venus a fa connoiífance des le jugement 
contre lequel il fe pourvoit 7 6c lüi avoir eté 
auparavant inconnus. 

IL 

Fareillement s'Ü propofe y 6c allegue des moi- 
éns recevables & aparens f pour prouver que 
les témoins ? qui ont été ouis, ont depofé faux; 
ou pour juftifier 3 que les aftes produits au pro- 
cés, 6c fur lefquels; le jugement a e'té fondé f 
font faux i 6c fe .veuille inferiré en faux ;¿ il fér^ 
oui 6c réceu a nouveau droit ; 6c a ees fins y ees 
aétes 6c piéces, feróot raportées au grejffe > pour 
fur le tout étre connu. 

III. 
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TIL 

Celui qui fera recen a nouveau droit 5 fera 
obligé de rernbourfer a fa partie , avant qq'en- 
trer en nouvelle contefíation > tous les dépens 
précedens; & en outre, conilgner dix écu.S-dV 
Hiende, aplicables ala Seigneurié, en cas de * 
íuccombance. 

*JtA *b i*> **a *b 4b *b 4b <tb 4b 4h ib 4b- tb ib *b «b «b -Ib <F* 

TITRE IX. 

Des Exécutions de SentencesiEmprifonnemens* 
Saijies y &r Secpiejirations de biens , o* 
pojfejjwns , ^¿?z/r c¿7#/w civdes. . 

ARTICLE I. 

SI 5 celui qui eit condanne> par íentencepaf- 
fée en forcé de cíiofc jugee, a la reítitutkm 
de meubles ou ab andón de fonds ; ne les reftt- 
tue 6c abandonne , dans le teras qui lui aura 
étepréfigé ; ees meubles lui- feront réellement 
enlevés , 6c il fera eipblfe par forcé, fie autorité 
de juítice du fonds 5 & en outre condanné > 
pour fa défobéifíance, a teñir prifon, 6c á une 
amende arbitraire, felón la qualité de la per* 
fonne ? 6c exigence du ca& 0 - 

IL 

Et qtiant aux fentences rendues fur des 
añions perfonnelles, 6C;cedules reconnues ? sil 
ne fatisfait dans dix jours aprés le pronunciá- 
is y tipii ? 



tipil) il y fera contraint par prifon > s^ií ne don* 
iie fuffiíamment de meubies póur fatisfaire a 
radjügéj ou íi étaní Citoien QüBourgeois, il 
ne préfente a défaut de meubles, des immeu* 
bles, qu'il affirmera par ferment ir étre point 
charge's ; pour étre vendus & fubhaftésj & fi 
ees immeubles fe trouvent charge's , íi pourra 
£tre contraint par prifon > compie tout autre 
ddfaiteur, 

III. 

Les creanciers par ínñrument authentique, 
jpqrtant obligation de corps ? pourront auííí coi> 
traindre par prifon les débiteqrs 3 qui fe íeront 
eux-méme obliges, au paiement de ce qu'ils 

IV, 

Les éxécutiotis fufdites pourront étre faites, 
en tout tems Se lieu ? fauf la nuid % le Díman*- 
che y Se les jours de foire ? mais les Citoiens & 
Boürgeóisj ne pourront étre conñitués prifon^ 
Tiiérsj ;en prefentant des biens non charge's 
eorrime a été dit ? tii pris dans les maifons, 

V, 

Ne pourront auffi lefdíts Citoiens ouBour-* 
gepis étre emprifónnés , pendant les feries de 
la Sainte Cené> ni leurs meúbles étre expediés 
pendant lefdites feries. 

vi; 

Et ?m cas que les déblteurs obííges par írn 
firument authentique i ce'dule reconfrue 5 ou 
-femence 4ont il n'jr -a apeljalléguent paleÉent f 
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ou autre exception valable ¿ s'ils n'en. font 
prontemerit aparoítre^ par lettres ou témoins, 
ils.feront tenus de garnir la main de léur crean-' 
cier, de ce qui luí fera deu , én donnant par 
lui caution de le rendre en fin de caufe; & jjuJP- 
ques a ce qu'ils aient fatísfak a ladite provi- 
sión ? & main garnie ? lis ne feront ouis fur 
íeurs défenfes > exceptíons , ou apel > & fera 
, paíTé outre nonobltant icelui > & fans préju- 
dice. 

VIL í 
Quand un Juge inferieur ? aura une fols pro- 
nonce au principal d'un different, fans cóndan- 
ner á la main garnie 5 il ne fera plus en fon pon- 
voir de Pordonner 5 mais s'il y a apel > le crean- 
cierqui prétendra main garnie 5 devra sVdref* 
fer au Petit Confeil, qui pourvoira aux part&s 
comme par raifon conviendra. - - > 

VIII. ; 

Un débiteur- qui aura . e'te reduit dans les 
prifons, pour ñ'avoir paié Fun de fes creanciers> 
pourra étre rechargé par un fecond i qui palera 
des le jour de cette recharge , les fraxs de geóle 
aproportioti de fa creancej laquelle recharge > 
le geolier fera. oblige de notifier incontinent 
au prifonnier, Mais les Citoiens du Bourgeois 
qui rendront devoir a la ville > ne pouxront étrc 
rechargés pour dettes. . 
■ ; ^ ■ I X. 

Le créancier qui fera proceder par leyátipn 
áe meubles j fera oblígé de les faire prendre jmr 



inventaire , en prefence du débiteür, ou de 
quelcun de fes domeftiques , aiant difcretion^ & 
jde deux témoins , íequel Inventaire fera fait } 
par un des fecretaires du droit, ou leur commis, 
& raporté dans les regiftres du .greffe. Et -fi le 
débiteur s'étoit abfenté , ou.quil n'y eut dans 
fa maifon # aucun domeftique , aiant difcretíon > 
pour voir faire cette lévation , le créancier ne 
pourra faire paíTer outre* fans une permiíííon 
fpeciale du Juge, 6c en apellant toujours les 
témoins comme a été dit. 

X. 

Quant aux éxe cutio ns qui feront faites á la 
Campagne , Tofficier fera oblige décrire , ou 
faire écrire y Pinv en taire en prefence de té- 
moins , & le raporter au Curial de la Chálele- 1 
rúe , pour étre de méme enregitré , 6c infere 
dans les regítres. dMcelle. 

XI. 

La lévation, 6c inventaire fait , les meubles 
íeroht déplacités , ou donnés en garde a un dé- 
poli taire folvable jufques a ce qu'ils foient ex- 
pofés en vente 5 laquelle fera faite le Mécredí 
& Samedi , pourveu qu'il y ait trois jours entre 
la lévation y & expedirían. 

XII, 

Mais fi la lévation & éxécution a été faite , 
fur des fruits pendans par ráeme, ou prifes, foit 
fruits de maifon , ils feront publiés vendables 
par trois Samedis confecutifs , fí ce font fruits } 
d§s fonds qui font en cette ville ? 5c enfuite ex- 
pedios au plus offrant, XHT, 
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Quant aux fruits des fonds de la campagne^ 
il fuííira ? que la criée ait eté faite une"fois s " 
un jour de Cour > & Pexpédition huit jouri 
aprés. . . > a 

XIV. 

Quant aux fequéftrations des pofleffions & 
fruits d'icelles, elles jie ferónt faites finon 'avec 
fommaife connoilTance de caufe ., .& dans les. 
cas ? auíquels , felón, le droitj fequeftration 
dlmmeubles doit avoir lieu. 

XV. 

Si le créancier éxécute fur des immeubles, la 
lévation ne pourra exceder au plus > que le tiers 
de ce qui lui eft deu^ pourveu que le débiteur 
Vaít pas d'autres eréanciers anterieurs, ou en 
méme datte , cé qu'il devra affirmer par fer- 
ment > sil fe plaint de Texcés de la lévation. 
XVI. 

Les creanciers néanmoins pour prix non 
paié j ou raporté en juftice, ou pour reparatiori 
de maifons ? pourront faire levér la totalité de 
leur hipoteque > encor qu'elle excederá le 
tiers de leur créance. 

XVIL 

Le débiteur qui voudra fe plaindre de l'excés 
(Tune lévation, devra fe pourvoir dans quatre 
femaines aprés la íignification , qui lui en aura 
¿té faite j paíTé ce terme il tfy fera pas admis; 
XVIIL 

Les Juges ? lewxsfecretáires ou greffiers, leurs 

huiffiers 
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huifíiers ou fergens, hé pouitoní: íbit par eux* 
niémes , íbit par períbnnes interpofees ? enchc- 
jrir ou acheter aucuns meubles, ou effets ven- 
días fous'leur autorité. 



T I T R E X. 

£ks Peines Antendes * Dommages 'ist Inter ets 
l \ contre les Cabmnietisé > i? Temer aires 
Plaideurs* 

ARTICL E lo 

LA partie qui aura été condannée au paie- 
ment de quelque fomme, en de vía les iii-» 
terets des le jour de Pajournement. - 

IL ^ 

Gelle qui aura avaheé calomnicufement des 
fau? faits ? ou verbalement* ou par ecrit, paiera 
pour chacón defdits faits ¿ '■ amen de arbitraire y 
aplicable moitíé a la Seigneuriej raoitie á fa par- 
4ie¿ pour lui teñir lieu de dommagés de intérets, 
& celle qui aura nié calomnieüíement ? les faits 
propofés contre elle > paiera aufíí amende arbi- 
, tf aire ¿ aplicable comme ci-deííus, 

IIL 

La partie qui aura propofé cáltímmeuíement 
¡ilés reproches contre un témoin, fera condan- 
née aune amende arbitraire 5 aplicable mokié 
a la Seigneyrie* tnoitié au témoin * - - ' 

- ^ ■- ■ ^ IV, 



IV. 

Ceíle ¿fui aura calomnieufenleM píópbfé des 
faits , pour recufer un juge 7 paíeia auflí poúí 
chaeun defdits faits amende arbimire , apli- 
cable la moitié a la Seígneurie ? Tautre jnoitié 
au juge recufé* 

V, 

Si lé PxoGüíeur ou Avodat fcUégüe des faüX 
faits vpu nle des faiís veritables ? íkns étre m§ 
ftruit, ou avoué par & partie 5 il paiera pour 
chaeun defdits faits * en fon propre nom 7 une 
amende árbitraire ; 6c fera foi ajoutee , a ce que 
les Avocats & Procureurs diront par ferment ? 
fur qette infkuÉtioni, 

Ví, 

Celui qui fkns jufte caufe ? óü calomnieüíe* 
ment aura fait proceder par e'xecutxon , for la 
períbnne > ou fur les bieris du prétertdu debí* 
teur ? paiera aufíi amende arbitraire* aplicable 
moitié a la Séigneüxie j moitié a partie. Celui 
auffi; qui fans jufte caufe > ou caloríinieufemeñE 
fe fera opofé a des criées ^ fúbhaftations >-tflk 
difcuflíon genérale de bieíis $ fera coftdart* 
né a une amende arbitraire aplicable eommé 
deíTus. 

VIL 

Celulquí calomnieufemeiít, & conlíé Veríté, 
niera¿ d'étre hérítier de celili, doñt il aura Re- 
cepté fhérítage> ou dáns les biens duquet r il fe 
fera fciemment immifcé y paiera añiende arbí* 
traire * felón 2a qualité d?s bieús* 
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VIII. 

Celui qui aura témeraírement apellé, devant 
hs Juges des premieres apellations > palera 
amende de íix deniers par florín , & aux íupré* 
mes apellations un fol par florín. 

IX. 

Xes Juges en procedant au jugement des 
procés feront oblige's d 5 e)¿aminer , ii Tune des 
partks a encouru les amendes fufdites , & de 
íy condanner, & leurs fecretaircs ou greffiers, 
d'en .teñir regttre , & en averíir le Frocureur 
General. 

Deffenfes tres expreííes font faites, a tous 
juges, Arbitres dépqtés par juftice, Procureurs 
de la Seigneuríe , de recevoir des parties plai- 
dantes, ou de perfonne? interpofées pour elles, 
tmt en caufe& civiles que criminelles , aucuns 
dons , ou prefens quels qu'ils foient * a peine 
d'étre dépofés de íeur office , & en outre punís 
fuivant Texigence du cas, & la partie qui fera 
tel prefent, & la perfopne dont elle fe Teívira 
pour le donneíj feront punies par amende, & 
autrement s'il y échet. 

XL 

Deffenfes pareilleilient íbnt faites, a tous ju* 
ges, Avocats, Proeureurs, Secretakes ou Gref- 
. fiers, d'accepter dke&ement ou indire£tement, 
aucun tranípprt , o^ ceffion d'adipns, proCés& 
droits litigieux , par devant les tribunaux* ou 
¿s feront juges > ou auront chafge , & fúin des- 

dites 



dites caufes & procés, a peine d'infamie , & 
amende arbkraíre. 

XII. 

Deftenfes tres expreíTes font faites aux Avo- 
cáis y Procureurs ? ou Praticiens , de traker de 
quota litis ou ftipuler,que pour leurs faíaires^ils 
auront une certaine párt, dans Taffaire qu*íls 
defFendent y & ou ils occupent. 

T l T E E XI. 

Des Caufes 1$ Jujure* 

ARTICLE L 

NU1 ne fera contraint de fe rendre partie» 
ou dénonciateur pour avoir reparation 
des offenfes, ou injures, verbales, ou réelles, a 
lui faites y Et perfonne ne pourra , ni devralui 
reproeher, ni imputer a infarnie, qu'il a patiera- 
nrient füporté lefdites injures 5 fans en faire 
plainte , & denonciation judicielle; 6l par la 
advoüéjtacítement^ lesfaíts dont il a été ehargé* 

II. 

Cependant fí lefdites offenfes, ou injures font 
revelées, les Juges, d'officej ou, arla requétedu 
Procureur General , puniront les coupables* 

III- 

Geux néanmoins qui trouveront des Kbelles 
diffamatoires, feront obliges de les bruler d'a- 
bord f fans les montrer á perfonne 5 ni les remet- 
ió ij tce 



* 



ttc aux Sindics > a peine d'en étre reputes Ies 
tuteursj 6c chatiés comme tek ; á moins qu'il 
íiyait quelque fait * qui interefíe PEtat , au quel 
cas> ceíui qui les aura trouvé, pour n'étre pbint 
coupable, devra les poner fur le champ aux 
Sindics, 

IV. 

Celui qui áura e'té affigné > en matiére d 5 ii>- 
jure$ par devant quelquie Juge, devra repondré 
en perfonne & defa propre boliche^ fur les faits 
CQntenus dans la plainte.» ou dénonce y dont lui 
¿era faite lefture, aprés quoi, s'il veut aftéguer 
quelquefáit pertinentj pour fes deffenfes , pa? 
Wn bref écrit 5 il lui fe^a permís. kes parties o« 
V^m d'elles s feront enfuite aeheminées , a faire 
telte preuve qu'il conviendraj & lors qu*il íera 
queftion de diré droit ñii icelle > copie des in-* 
fomiations* tro enquétes, leur féra donne'e , s'ils 
la demandent ¿ pour pouvoir ^ fi elles Yeuíentj 
éethe par advis en droít, 

V, 

Xea Jugesfbnt exhortes ? de ne recevoir des 
jplaintes , óu denonces pour des faits legers; 
jnaiá de chatier d'office les coupables ; Et pour 
<e qui eft des plantes qu'íls auront admifes 5 ils 
auront égárd íWant leur prudence a la qualité 
de rinjuré i fíelíe a éte faite en colérej .fila 
partie né veut pas fbutenir les faits par elle 
avances j étautres circonflancés ¿ pour moderer 
!a peine ? ífelón la quaíité de Finjure & la ma- 
niere <|u'eile a etq profesee* 

! * . Vía 



Celle des patries qui fe erbira greve'e, par le 
jugement qúi aura été rendu devra apeler au 
Confeil dire&ement , Se devra iignifier y 6c iñ- 
troduire fon apel dans trois jours , 6c faire toü- 
tes les diligence. ne'cefíaires ? poux le faire vüi* 
der dans dix* 

VIL. 

Si la {>artie condannee ne fatisfaít * II fera 
pourveu a Tautre , córame par raifon convieii- 
dra y &l fur la perfonne , & fur les bien& de cell» 
qui aura été condannée, juíques a ce qu'elle ait 

fatisfaít» 

VIII. 

Les condannatioñs pour in jures ^ ou a faire 
queíque reparation porteront note d'íhfamie ; 
fi les fent enees de eondannation le portent ex- 
preíTément j autrement ceux qui auront été 
eondannésjn'encourront aucune note d'ilifamie. 

TÍTRE XIL 
Des Qaufes iF Matiíres Criminelks* 
ART1CLE L 

AUcun emprlfonnement ne ferafait» dVá 
Citoien Bourgeois puhabitantjal'inftatícé' 
de celui qui fera partie formelle ? 6c voudra en 
méme tems revétir les prifons, fi parües ouies, 
ú n\ ét$ permts par juítice* 

TI» 



Et au cas que Tune des parties fe fentk gre- 
vée de ce, qui aura eté ordonné ; elle poum | 
avoir recours aux Sindics , qui examineront 5 (i ! 
ladite partie CormeUe, n'eft point faite y par trop 
grande legéreté, témerite ou vcngeance; íi eelui 
dont on fe plaint eft fufpeft de fuite y ou non; 
les qualités des parties ? 6c autres caufes d'em- 
prifonnement, pour, fur le tout, pourvoir pro- 
vifíonnellement s'il y échet , 6c ainíí qu'il con- 
viendra* 

Ilt 

Si eeíui qui aura fait partie , rfeft pas trou- 
vé folvablé , il fera obligé outre fa deten- 
tion , de donner caution des dépens > 6c de 
radjuge. 

IV. 

Si Ies deux parties font trouve'es en fiagrant 
deii£fc, ou querelle, ou il y ait effufion defang> 
ou grande bleflure s & evidente \ il fera permis 
aux huífíiers 5 fergens , 6c a toute autre perfonne 
d'árréter lefdites parties , ( 6c 11 elles font reii* 
flanee demander aide 6c fecours a ceux qui fe- 
sront prefens ) pour les rnener par devant le 
Lieutenant) ou fun des Auditeurs dudroitj 
qui connoitra fommaírement slls doivent étre 
emprifonne's, 

j V. 

Les huiíüersj fergens ? 6c tous autres, pou** 
font, lors qu'ils fe trouveroñt prefens , a quel- 
ques querelles de hit > ou de paroles^ pacífier le 

diiíerents 
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diíferent, & accommoder les parties; mais fi 
elles continuent a s'injurier, ou á fe battre ? aprés 
relie pacification , que celui qui faüra rompuéj 
füitpuni, de peine pecuniaire, ou corporelle j 
méme de mort , feloh les circonftances du fait 
qu atrocité du crime, 

VL 

Dés le moment que quelcun aura été obligé 
de revétir les prifons pour crime; le geolier de- 
vra ecrire fux fon regitre , foit Kvre décroüe, le 
jour 6c Theure de remprifonnement, le notii des 
parties ; fomller le prévenu, & faire un état> foit 
inventaire fommaire de ce qui fera trouvé ím 
kl 

VIL 

Le Lieutenant incontinent qu'il aura fait jou 
permis d'emprifonner quelcun pour crime, fera 
oblige de le faíre repondré perfonnellernentj 8c 
remettre fes réponfes au Confeil dans vint 
quatre heures 7 & ne pourra de ion autorité 
élargir le prifonnier- 

VIIL 

Si les Sindics f ou le Coníeil font fatfir, & 
emprifonner un crimiriel , qu'ils Tínterrogent 
auffi ? ou commandent au Lieíitenant 5 de le faire 
repondré perfonnellement dans Viiit c^iaue 

heurei \\ 

IX, 

Tous les Jüges feront obligés de faiíe faite 
le&ure a un prévenu de fon interrogatbire* de 
le fgmmer de declaren s'il perfifte dans íes re* 

ponfes» 



ponfes , s'il veut y ajouter ou dimlñúer; le fom* 
mer auffi de les íigner , s'il veut ou f^ait écrire> 
fínon faire mention de fon refus ? Ies íigner aufíi, 
pu : fáire íigner > par leurs fecretaires, 6c ajoutef 
a la fin de f interrogatoire 6c non par interligné, 
ou rature, les changemens que le prévenu aura 
voulu'Éure» 

X, 

X¿e Proeureur General fera 6c ¿emeurera ín* 
fiant dans tous les procés criminéis jufques a 
fentence diffinitive* Les Sindics 6c Coníeil en 
feront jages comme d'ancienneté 6c procede- 
ront de jour á jour a leur Inftruülon. 

XL 

¡?i Je prifonnier dans íes réponfes, ou repetí- 
tipAs % ne confefíe ce dont il eft chargé ; mais 
allegue des faits juftificatifs, qué les Juges ' trou* 
vent pertinens ou relevatoires ; lis devront en 
infarmer díligemment j 6c fuivant le refultat 
des informations j ou íi íe prévenu n'a rien 
avancé de juftificatif f proceder au recolemenr 
des témoíns 9 & a leur confrontaron > au pré- 
venu. ; 

XI L 

Le témoin qui devra étre recolé, prétera 
de nouvéau ferment , aprés quoi leÜuxe luí 
fera faite de fa de'pqfitiori; il fera fommé, de 
déclarér , s'il veut ajouter ou dinünuer queí- 
que chofe 5. fans lui faire aucun interrogat 
nouyeau ; & tout cetqu'il aursi dit fera redigé 
par écrit t¡ 

, . > XIIL 
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XIIL 

hon que Pon procederá a la- confrontaron 
du témoin avec Facufé ^ les Juges fommeront 
celui ci de déclarer s'il connoit le témoin^ s'il 
a des objets a propofer contre lüi ¿ & s'il en a r 
de les alléguer fur le champ , a peine de for- 
clufion- Si le prévenu cotte des objets & re- 
proches ? qui foient trouvés pertinenis ; Ies Ju* 
ges rejetteront la dépofition du témoin ; s'íls ne 
font pas trouve pertinens y ou que le prévenu 
n'en ait cotté aucun , les Juges füivront á la 
confrontaron 7 6c feront faire le£ture de la dé- 
pofition & recolement du témoin ¿ ils deman- 
deront enfuite au dit prévenu 7 s^il a quelque 
ehofe a diré fur cette dépofition Óc recolement 
& feront rediger par écrit fes repon fes 5 ils fe- 
ront- auffi oblígés d'interroger le témoin * fui 
les faits y 6c. éclaircilTemens 7 que Tácufé de- 
mandera étre exiges de lui* 
XIV. 

{A-) Afín, néantmoins ? que 1'aCufé &t pré- 
venu puifíe mieux fe deffendre ? il luí fera don- 
ne, fi luij ou quelqu'un pourlui, le requkrt^ 
un Avoeat 6c Procureur a fon choix, pour faire 
dreíTer 6c propofer fes moíens de déffenfes 6t 
exceptions , fommaírenient 6c a huís clós , en 
préfence de douze Pareos ou Amis, auffi a fon 
choix ; &c a cet effet fon Proeés luiferacom- 
muniqué huit jours avant le Jugementi 

/ XV, 

X¿4) Get Article a été inferé ici en ver tu dú PEdit 
paité en Ceufeil General, le zi f NQvembre 1734. 
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Les acufes 6c pre' venus, qui ne confeíTeront 
pas ce dont ils feront chargés^ nepourront étre 
apliques fur le champ a la torture ? par ordre 
des Juges qui les auront ouis 7 qui ne pourront 
que les faire mettre aux fers ; mais le procés 
fera raporté au Confeil f avec toutes les infor- 
matíonsj qui aprés ledure de toutes les piéces, 
examinara s'il y a lieu de pafíer outre au juge- 
ment diffinitif ^ ou íi le crimínel doit étre inter* 
rogé par la queftion, &: torture > a laquelle en 
ce cas il le fera apliquer en ía prefence , le 
jour qu'il trouvera convenable* 

xvt 

Sil'acufé né comparo! t au jouí de Taffigna- 
tion 3 ou n'a pú étre aprehende, s'il y a eu décret 
de prife de corps ; il fera affigné publiquement, 
á fon de trompe ? a trois briefs jours j íi le crime 
mente plumión corporelle ou capitale : Et s'il 
ne fe prefente daas les delais qui lui auront éte 
donnes; il fera pour le proíit des de'fauts laxes 
contre lui y ordonne , que le recolement des té- 
moins y váudra confrontatión, 
XVIL 

Le pfoces étarit infbruit, clos & apointé en 
droit, il fera procede au jugement le plútót qu'il 
fera poffible 5 fi l'acufe efí prifonnier > ou qu'il 
ne foit queftion que de crimes ordinaires , ntais 
íi Facufe' étoit fugitif 6c contumax ¿ & qu'il fut 
acuíe de crime de léze Majefté, de confpitation 
gomare l'Etat ou d'empoifonriemet ¡ outre les 
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tr oís ajournemens, qui lui auront eté donnés > a 
fon de trompe a trois divers jours, ilferadere- 
chef ajourne a cri public, pour coroparoítre & 
oui'r droit a la huitaine, lequel joyr echen , les 
défauts contre lui laxes etant declares bien ob-? 
tenus, il fera rendu jugement, tel que le cas le 
mente 5 pour étre éxecute lors qu"il pourra etre 
aprehende, & auffi en fes biens, felón qu'il aura 
été jugé, lefquels devront étre faifis^ auffi tqt 
qu'ií aparojtra de fa fuite. 

XVIII, 

Siquelques uns des cómplices, qu prévenus 
d'un me me prime font prifonniers , les autres 
fugitifs, il ne fera point procede a leur juge^ 
ment, en des tenis differens, mais le jugemenf 
des prifonniers devra étre* fürcis jufques a ce 
que les délais donne's aux fugitifs foient expires? 
&leur contumace pleinement inñrüi.te, pour 
tous les prévenus étre jugés en méme tems, 
■ XIX, 

Le jugement étant rendu , foit contre le cri? 
minel qui fera prifonnier, foit contre celuiqui 
aqra éte contumace 5 le fómmaire du procés 
fera leu deyant le peuple , par Pun des fecre- 
taíres du Confeil y au jour marqué pour Pexé- 
CUtion, aprés quoile premier Sindic 5 luí délW 
vrera la fentence, pour en faire aqfli le&ure, 
ce fait , le criminelfera remis auLieutenant pouí 
la faite éxé cúter , ou en fon abfence a Pun des 
Auditeurs , qui fera accompagn^ du Sautier , $£ 
fuivi des huiffiers & fergens. 

f ií XX, 
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X X. 

Le méme formalité fera obfervée lots que 
les jugemens feront éxé.cutés en efigie, 

XXL 

Si quelque Citoien ou Bourgeois , détenu 
pour quelque crime 6c malefice meritant puni- 
tion corporelie , demandoit aprés que le procés 
fera clos 6c jugé, d'étre oui en Confeil des 
DeuxCentj pour obtenir grace d'icelui, que 
ledit Confeil lui foit ottroié ; & la> leditmalfai- 
teur & criminel pourra faire prefenter requéte, 
laquelle il de'vra fígner, ou faire figner ; 6c en 
icelle confefíer fes fautes 6c deli£ts , 6c demarw 
der grace au dit Confeil } devant lequel fera leu, 
le fomraaire dudit procés ^ avec le jugement 
que le Petit Confeil a rendu fur icelui, pour la 
étre advifé par le Confeil des Deux Cent , fi le 
cas meritera grace , ou sil modérera ja peine 
de la fentence du Petit Cofifeil > ou fe tiéndia 
a icelle, 

XXIL 

La fentence de grace , ou de modératíon de 
peine fera publiée* avec la méme formalité 
que les autres fentences , afin que le peuple en 
f^ache les motifs. 

XXIII, 

Si le conturaax eft arreté ; ou íe reprefente 
dans les prifons , méme aprés cinq annees, il 
fe va interrogé fur les charges qu'il y aura con- 
tre luí 3 6c confronté aux témojns r encor qu'il 

suroit 
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aurok été dit, pour le profit de la contumace, 
que le reeolement vaudra confrontation. 
XXIV. 

La dépoíition des témoins décedés avant le 
reeolement fera rejettée , fi ce n'eft qu'íls ail- 
lent a la déeharge de facufé : Mais ü le té moni 
qui aura été recolé j eft décedé j ou mort civi- 
lement pendant la contumace joune peut étre 
confronté , a caufe d'une longae abfence , ou 
autre empéchement légitime y fa dépofition 
fubfíftera y fie en fera fait confrontation íítterale 
a l'acufé- 

XXV.. 

Si celui qui aura été condanné par contuma- 
ce ? n'efí apréhendé 7 ou ne fe reprefente , dans 
cinq ans aprés le jugement fendu contre Iui> 
les cpndannations pécuniaires, amendes 6c con- 
fifeations , feront reputées contradiétoires y fauf 
au Confeil des Deux Cent de le recevoir a 
efter a droit y aprés lefdits cinq ans s'il y échet. 
Et s'il meurt pendant lefdits cinq ans 3 les con- 
dannations feront auffi reputées contradi£toi- 
res, Mais s'il a été condanné par contumace a 
mort, aux gal eres perpetueíles , ou banniffement 
perpetuéis s'il décéde aprés les cinq annéés; 
lans .s'étre reprefente. 5 ou avoir été confíitué 
prifonnier, il fera reputé mort civilement 5 du 
jour que la fentence de ■ contumace aura été 
piononcee. 
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4# 

TITRE XI IL 

De tEtat tst QuaUté des Perfonnes , des 
Tuteles tsr Gouvememens des Pupiles 
& Mrneurs i5t QonfeBton d'ínveí^ 
taire de leurs btens. 

ARTICLE L 

LEs enfans demeurent en la puiííancc du 
pére jufques á Tage de vint cinq ans ac« 
complis y s'il ne les a pas emancipes. 

IL 

Les enfans qui ont plus de vint áns, 6c font 
mariés , font reputes emancipes par le mariage^ 
& peuvent efter en jugement, agir , difpofer, & 
contracter, comme s'íls étoient emancipes & 
ma/eurSj fauf quant a Falienation de leurs íftt* 
meubles que lefdits mineurs mariés 5 ou eman* 
eipés, ne pourront vendré , fans autorité de 
curateur , ¿bit pére ou autre, 

III, 

Le pére pourra émanciper fon enfant, en 
quelque age qu'il foit , fans ^utre formalité ou 
folennitéj que de déclarer devant le Juge ordi- 
naire , que telle éfí fa volante ; & fans étre obli- 
ge d'en déclarer les caufes , mais feulement 
d'affirmer par ferment , que c'eft fans fraude y & 
pour le profit de fon enfant, 



Les femmes matices fbnt fous la pulííancc 
¿e leurs marisj & ne peuvent efter en jugement, 
contra£ter ou difpofer de leurs biens j fans leu* 
autorité* 

% 

Toutefols fí les fils de familíe s fec femmes 
manees , pendant qu'ils íbnt dans la maifon de 
leurs peres & raaris > font quelque negóce a 
leur veü & f^eú , ils pourront étreconvenusj ffc 
efter en jugement fans leur amonté ¿ & les fen- 
tences rendues contre lefdits fils de famille, ou 
femmes manees 3 feront éxécutoires contre les 
peres & maris 3 fous leíquels teí négoce aura 
¿té fáit. 

vt 

Mais íi le fils de familje négocioit de quelque 
autre marchandife ? que celle du pére > & fépa- 
rément d'avec lui \ le pére n'en fera pas refpon*- 
fable en íes biens propres ; 6c la fentence ne 
pourra étre éxécutée, que fur la marchandife * 
pécule j ou autres biens apartenans au fils. 
VIL 

La femme fous puifíance de mari, ne pourra 
s'obliger^ contratter y cautionner 5 ou ratifiet 
pour fon mari 5 ni la ou il a interét , íí elle n'eft 
autorifée par deux de fes plus proches parens , 
ou alliés ? ou voifins connus ? á défaut de parens 
ou alliés ? &: que ce foit des perfonnés pruden- 
tes, majeursj & capables de pouvoir eux-mémes 
cpmraíler* 

VIIL 
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VI IL 

Si les fils de famille & femmes mariées íbnt 
défendeurs. 5 dans des caufes d'injure & crimi- 
nelles 3 iís pourront efter a droit ? lans auto rite 
de leurs peres & maris ? & les jugemens rendus 
dans ees caufes ■> ne feront pas éxécutoires, fur 
les biens des peres 5c maris. 

I X. 

Le pére eíl legitime adminiftrateuf * ¿c uíb- 
firu£hiaire des biens maternels , & adventjfs 
de fon fiis j & des biens qu'il a acquis , de 
quelque cote que ce foít , jufques a Táge de 
vint cinq ans , fínoa qu^il foít marié, ou qtñl 
fut queftion de biens acquis a la guerre ou dans 
les études. 

Le pére demeurera adminiflrateur des biens 
de fon fils emancipe mineur r & non marié 5 
comme fon legitime curateur, & pendant fon 
adminiftration fera ufufru&uaire des biens de 
fon fils ? a la referve de ceux acquis a la guer- 
re j ou dans les études , a la charge d'ent re- 
teñir les fonds en bon état , les reparer 3 paier 
les ceníes | 6c acquiter les dettes annuelles , 
procedant a caufe defdits biens 6c fucceííionSi 

XL 

Toutefois íi lefdites dettes ánnuelles, ét oí- 
ent íi grandes > qu'elles excédaíTent la valeur 
des fruks> il ne ferá tenu de les paier qué juf- 
ques a concurrente des fruits, 

XII. 
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XIL 

Les peres neantmoins* qui ri'aüront pas fak 
faire> trois mois aprés le decés de ieurs fem* 
niesj un état des druits apartenans a leurs erp> 
fans, par ferment 6c par un notaire, en prefence 
de deux des. plus proches parens de leurs en* 
fans mineursj & du Procureur General, feront 
píivés & déchus de lufufruít de leurs biens > 
méme de leur íuccetiion : Cet état devra étré 
fait fans.frais , en paiant feulement trois fols 
pour le feau , outre le labeuí. 

- XIIL 

Le pére ne pourra aliener les biens ttiatef-* 
neis , adventífs, , ou acquis de fon fils ? & rek 
biens ne feront fu jets a éttc conferés Se rapar* 
tés aprés la mort du pére 5 afin que les autres en* 
fans y aient part , íinon qull y ait preuve > qü'ils 
ont été acquis des biens 9 & demers du pete* 
XIV, 

Si le pére ou aieul paternal* ñ'ont pas etabli 
par !eur teftament un tuteur a Jeürs enfans, la 
, mere ágée de plus de, vint ans * aura fi elle 
veut j & fi elle en eft trouvée capable» legou* 
vernement de fes enfans , 6t adniiniftration de 
.leurs bietis , en s'eñ chargeant par inventaire > 
pour en rendre conté 6c faifanr le ferment! 
Taieule au défaut de la mere pourra avoir h 
dke tutele* ■ 

Sil n"y a aucun tuteur tefíSínentaírfe , mere* 
ou aieule f les Juges otdipaires aprés avoir otfí 
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les pareos, amis, ou voifins du de'funt, au molns 
au nombré de fept , & le Procureur General, 
établiront pour tuteur , celui d'entre les parens 
les plus proches, qui aura été trouvé propre & 
non fuÍpe r £L Et ii entre les parens % il ne s'en 
trouve pas des propres y ou íi le défunt n'a au- 
cuns parens 5 les Juges établiront pour tuteur 3 
telle autre perfonne capabíe > qu'ils jugeront \ 
propoSé 

XVL 

Le Confeil établíra auffi des eurateurs aux 
iflajeurs de vint cinq ans > qui feront imbécilles 
de fensj oú incapables d^adminiftrer leurs biens, 
ou prodigues , &. diffipateurs d'íceux 3 s'il les 1 
xecónnu tels 5 aprés Ies avok oüi avec leurs 
¡parens & amis. 

XVII. 

Les túteurs qui ne feront pas teftamentaires* 
mere aieul ou aieule 3 feront obligés de donneí 
caution felón le droit/s'ils ne font trouves fol- 
vables, & s'ils n'en peuvent trouver, ils feront 
tenus de placer de Pavis de leurs Confeillers 
tutelaires les deniers de léurs pupiles, en maim 
feures pour les faire profiter, 
XVIIL 

Ceux qui auroiit été éleus tuteurs f ne fe 

Sourront excufer ? fi ce n'eñ pour étrevalétü- 
inaires y ou Sgés de foixarite ans j ou chargcs 
d'une tutele onereufe, ou de Pédücation & en- 
tretien de cinq enfans* ou pour quelque autre 
<excufe legitime ádmife par le droit* 
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XIX. 

Et íi quelcun eft ü opiniatre 5 quelques re- 
montrances qui luí foient faites , que db ae 
vouloir accepter la tutele ? a lui de'ferée, il fera 
condanné a vint cinq écus d'amende ^ aplicable 
la moitie a la Seigneurie > Pautre moitié au pu- 
pile 3 s'il eft ieur parent ou allié 5 & en outre 
confiné dans la ville pour an & jour, 6c s'il ne 
fe trouve obligé ni par parentage, ni par affimté 
d'accepter cette tutele > il fera feulement con- 
finé dans la ville , par an & jour fan$ graende* 
X X* 

La tutele fera finie a quatorze ans accomplis, 
le tuteur néantmoins aiant rendu fes cantes , 
pourra etre contraint , de demeurer curateut 
du pubére, jufques a Táge de dixhuit ans ac-^ 
cumplís j 6c pendant ce temps la 7 ne pourra 
étre chargé d^autre tutele* 
XXL 

L'office & charge d'un tutear oa curateur f 
fera premierement 5 de faire faire inventaire des 
biens des pupiles , mineurs ? ou autres qui font 
fous leur gouvernement avant que s'immifcer 
dans ees biens, 

XXIX 

Cet inventaire fera coramencé fous l'áüto- 
fité des Juges des lieux, par les fecre taires, grek 
fiers , ou autres cpqimis a ce fujet , dans dix 
jours pour le plus tard, des le déce's, ou de fé- 
tabliíTement du tuteur ou cúrateme* 6c cepen- 
dant les Juges des lieux incontineiit aprés le 

g ij áécés 
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deces d*une perfbnne, feront par provifion apo 
fcr le fqúlé a fes effets , fi que leu n le requicrt> 
cm qu elle £it laiííe de? enfans pupües ou mi- 
neas, 

xxiii; 

te Juge fera faire T'm vent aire * en prefence 
de pareas ou votfms > il prendra tant au com- 
meneement, qua la fin de cet inventaire, le 
férment des domelliques, parens , ou perfonnes 
qui auront oonnoiiTance des biens du défunt, 
de les reveler 7 6c n en cacher aucun, & les fera 
efíimer a leur juíte valeur par des perfonnes qui 
en cQnnoiffent la valeur, 

XXIV, 

- Toutefois fí lefdfts biens * etoíent de petite 
valeur 3 de cent florins 5 & au defíbus, Tinven- 
taire pourra étre fommaírement fait , par le fe- 
cretaíre oq grefíier, en prefence ditn paren t oa 
VOifin, & d'une perfonne capable de les efii- 
jner, qui en fera Feftimation > a leur juñe valeur, 
XXV. 

En cor qu'un teftateur auroit expreílement 
défendu d'inventorier fes biens , & en auroit 
difpenfd , ou fa femme, ou celui qu'il auroit 
nomine pour tuteur a fes enfans, cependant 
les Juges féront fa¿re ? une fommaire defeription 
de ÍH bi. ns, 

XXVI. 

Si Ies tuteurs ou curateurs negligent de faire 
füre Tinv-, ntaire des biens de léurs pupilas^ ou 
mineu^j \k fergm ghatlés foit par amende, íolt 



par telle autre peine, quí fera trouvée juñe*. 
tmt en íaveur de la Seigneuriej que "de leurs 
pupiles ou mineurs y a rigueur de droít. 
XXVIL 

Si le bien des pupiles ou mineurs eft en ar- 
genta contant s les tuteurs ou curateurs > feront 
obliges de le préter a intereft , de lavis des con- 
feillers tutelaires ? autrement íls en paieront fín- 
tereít. 

xxviil 

Si leur bien eft en joiauxj meubles , ou au- 
tres effets perí/Tables, le tuteur ou curateur r 
fera obligé de faire vendré a Pendiere, par per- 
miffion j & íbus Tautorite du Juge, tout ce qui 
ne fera-pas nécefiaire ausdits pupiles ou mi- 
neurs , & le convertir en argent poúr paier les 
dettes^ s'il y en %¡ ou le préter a imereft y s'il 
n'eit trouve plus expedient d'en acheter des 
ijnmeubles, 

XXIX. 

Et quant aux fruits des immeubles desdíts 
pupiles & mineurs 7 afín que leurs tuteurs ou 
curateurs ne foient obliges d'en teñir conté en 
detall;, & que les mineurs les recueillant par 
leurs mains, n'emploient jeur jeuneíTea cela> Se 
ne les diñípent 5 lesdits fruits feuont admodiés 
par les tuteurs* otí mineurs^ de Tautorité de leurs 
curateurs 7 & lefdits tuteurs & curateurs char- 
gés de teñir conté de ce qu'íls recevront de ees 
admodiations, qui ne devront étre pour plus 
loíig terme que quatre ans. 

XXX. 
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X» 

Toutefols fi lefdits tuteurs ou curateurs , de 
Ta vis de leurs confeillers .tutelairesj voient que 
les fonds font d'une telle nature, qu'il eft plus 
utile aux pupiles 6c mineurs, de les faire 'culti- 
ver par eux- mentes, que de Ies donner a fer- 
me ? ils pourront le faire & teñir conté des 
firuits & des dépenfes. 

XXXI, 

L'ofñce 6c charge d*un tuteur ou curateur, 
fera encor de confeiller fidéleriient fon pupila 
ou mineur, rinftruire en la parole de Dieu, & 
aux bonnes maurs ; fi ceft un male le faire 
étudier j ou lui faire aprendre quelque art, 
négoceou métier, felón faqualité 6c capaci- 
te, afin qtfetant oiíif il ne fe débauche, & 
lie fe perde ; 6c íi ceft une filie lui faire apren- 
dre des ouvrages con venables a ce fexe , & 
l'économie domeftique fuivant fa qualittL 
XXXIL 

Les curateurs feront auffi obliges de don-? 
ner confeil a leurs mineurs j 6c les autorifer 5 
foit dans les preces qu'ils auront en deman- 
dant ou defendant , foit dans les contrats qu'ils 
feront. 

XXXIII. 

Et lefdits mineurs ne pourront faire aucuns 
contrats fans le conféil 6c autorité de leurs cu- 
rateurs , autrement lefdits contrats feront nuls> 
conforrnément au droit , eiicor que le ferment 
y feroit intervenu, & feront declares tels par 

tous 



tous les Jugesj fans qu'íl foit nécefíaireausdlts 
mineurs ? de fe pourvoir par relief ? foit refíi- 
tution en entier, 

XXXIV. 
Les empruns que lesdits mineurs 7 ou autres 
jeunes gens , étant fous. puifíance de pére ou 
tuteurs 3 auront faits , feront de méme nuk de 
plein droít ? 6c feront auffi fans autre forma- 
lité y declares tels par les Juges ¡ Et ceüx qui 
auront donné quelque chofe á credit aufdits 
jennes gens perdront non feulement y ce qu'ils 
leur auront préte , maís feront encor condan- 
nés a la reftitution des gages ¡ ou promefíes 
qiñls pourroient en avofc receu ? alareflitu- 
íion de ce qu'ik auront acheté d'eux , & a 
l'amende arbitraire , fuivant l'éxigence du cas* 

XXXV. 

Et quant aux autres contrats > qui auront 
été faits par les tuteurs pour leurs pupiles * 
par les mineurs de Fautorité de leurs curateurs, 
6c par ceux qui auront été e'mancipés , íi lef- 
dits jeunes gens font dans iceux notablement 
déceus ? ils pourront s'aider du benefice de 
reftitution en entier > & de refciifion* 

XXXVL 

Toutes quittances, donations ? & autres con* 
trats entre vifs , qui feront faits par lesdits pu- 
piles ou mineurs j ^au profit de leurs tuteurs ou 
curateurs feront nuls , fínon qu'il y eut con** 
ñolfíance & permjJfóoa de juftice. 

XXXVUjp 
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XXXVI L 
Maís Ies mmeurs au deííus de díxhuít am 
pourront donner par teftament > ou autre difpo 
íitiün a caufe de mort > a leurs curateurs, 
XXXV II L 
Si Ies tuteurs ou curateurs pendan t leur ad- 
miniftration paroiííent fufpe£ts de mauvais 
gouvernement , le Procureur General > ou les 

Í>arens & amis des pupilos ou minéurs pourront 
es déferer auxjuges ? qui les deíticueront s'ik 
le trouvent juñe* 

xxxtx. 

Si les me're? ou aieule? veulent convoleren 
fecondes noces } elles feront décheues de la tu- 
tele oji cúratele de leurs enfans, & feront obli- 
gees de leur faire pourvoir de nouveau tuteur 
ou eurateur* autre que les rnaris qu'elles vou- 
drom époufer , qui ríy feront pas admifííbles, 
de tendré o utre cela conté, 8c paier le relíquat 
au nouveau tuteur &c eurateur, Et a faute de 
fáirece que deíTusavaníquaccomplir le mam* 
ge> elles feront privées des droits de fucceffion, 
qui leur pourroient echeoir , par la rriort ¿t 
leurs enfans ? ou de quelcun dVntre eux, Scou^ 
tre ce Ies biens des maris quVJles épouferontj 
leront hipothéqués, pour la reddition du conté, 
& reliquat de leur tutele ou cúratele/ 

XL 

Quand il fera nécefíaire d^agír contre les tu- 
teurs ou curateurs 7 pour reddition des contes, 
ou autre aftioja &^ontramte^ & qiíe Wmini- 

♦ ftration 
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ftration aura été eommlfe a plufieurs , celui qui 
aura feul adminiftré par íe confentement des 
autres 7 ou par ordre du teftateur 3 ou du Juge, 
fera le premier canvenu & difcuté. 
XLL 

Les tuteurs & curateurs rendront conté de 
trois en trois ans , a la diligence du Procureur 
General 5 avec le moias de frais qu'ií fera poffi- 
ble; pour cet effet lesdits tuteurs , & curateurs, 
donneront copie de leurs coates , a leurs p api- 
les ou mineurs ? afin qu'ils puiffent étre reiglés 
par leurs pareas s*il eít poíTible. 

XLIL 

Si par la reddition des comes, lefdits tuteurs 
ou curateurs font débiteurs, ce qu'iis devront 
portera intereft eri faveur de leurs pu piles ou 
mineurs, mais íls ne pourront tirer Pintqreft 
de ce qui leur fera deu ^ qu'au cas qu'ils aíent 
rendu conté de trois en trois ans ? & reduit les 
fruits ou interefts pafles des biens de leurs díts 
pupiles ou mineurs > en capitaux, pour les faíre 
valoir a leur benefice. 

XLIIL 

Les tuteurs ou curateurs ne pourront de- 
mander aucuns fakires ou, honoraires > á quel 
titre que ce foit 3 íi lors de leur établiíTement > 
iis n'ont declaré poíitivement, qtfíls en préten- 
dent exiger dans la fuite > auquel cas le Juge 
lors de leur établiíTement ,aprés avoir ouí Padvis 
des parens & confeillers tutelares > teiglera ce 
qui leur fera donné pour falaire. 

h .XLIV. 
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Si le mineur déiiroit ? avoír le gouvemement 
& adminiñration de fon bien ? le Petit Confeil 
pourra lui ottroier pour cet effet difpenfe d a- 
ge 5 ü fes proches pareas > le Procureur General 
apellé j déekrent 5 qu'ilfc lui trouvent aífez de 
prudence, 8cdefagacité pour les pouvoirad- 
v miniftrer, 

T I T R E XIV. 

Des Marmges f Dotes * & AugmenU 

ARTICLE I. 

LEs Ordímnances Eccleíiafíiques de cet 
Etat , contiennent Ies Loix, quí regardent 
les perfonnes qui peuvent contraüer mariage , 
leur age , les degres de párente ou affinité qui 
Pempéchent, la maniere de le contra£ter 5 íes 
caufes pour lefquelles il peut étre declaré riul, 
ou refcindé , & autres cas qui ont de la conne- 
xíté avec les ci-deílus, 

IL 

Les articles xoo, 101, 102, desdítes Ordon- 
nances permettant aux jeunes gens qui n'ont 
point été mariés , f^avoir aux males qui ont 
atteint Page de vintans, & aux filies celui de 
dixhuíd j de fe marier en certains cas , íans le 
confentementde leurs peres, ou curateurs,nous 
avons trouvé bon ? de revoquer cette permif- 
fion, 6t iaiíTer lesdits jeunes gens ? auttant pottí 
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ce qui concerne le manager qu'autres contrats, 
fous ilutante & gouvernement de leurs peres 
6c curatearS j jufques á Táge prefcrit par lespre- 
feus Edits? á moins qifautrenient n'en ait éte 
connu par le ConfeiL 

III. 

L'article cent & feize des dites Qrdonnánces 
défendant au fils du frére, ou de la foeur ? d'é- 
poufer fa coufine germaine , jufques a ce qu'au- 
trement en ait éte' par nbus avifé, nous avons 
trouvé a propos ? puís que le mariage 3 dans ce 
degré de parentage, n'eft point défendu par la 
Loi Divine, de le permettve, & de lever la dé- 
fenfe contenue dans cet article, 

m 

Quoi qu'il n'y ait pas de parentage* ou al- 
liance entre les tuteurs ou curateurs y & leurs 
pupiles ou mineures , néanmoins ^ il léur eft ex- 
preíTément défendu , non feulement de faire 
aucuns contrats ou promeffcs de mariage avec 
elles ? mais auílí entre leurs enfans y 6c leurs pu- 
piles ou mineurs , pendant le tems de leur tu- 
tele , ou cúratele, 6c jufques a ce quHls aient 
rendu conté de leur admimfíration, & palé le 
reliquat , cela étaat fait ? íís ne pourront encor 
contra&er ? ni faire promeíTes de mariage entre 
eux, & celles qui ont été leurs pupiles ou mi- 
neures , ni les enfans desdits tuteurs ou cura- 
teurs ? avec ceux ou celles qui ont été fous le 
gouvernement de leurs peres , fans Tadvis des 
paiens desdits pupiles ou mineurs, 



La dote en quelque chofc qu'elle confiíte, 
par quelque perfonne 5 qu*elle ait été confíituée> 
eífc acquiíe a la femme comme fonpropre bie% 
pour en pouvoir difpoferj 6c la tranfmettre a 
íes héritiers> finan qu il y ait pa&e ? ou condi- 
tion contraíre par Fa£te de conftitution. 

VL 

Si avante ou á la célébration du mariage, il 
n'y a eu aucune conftitution de dote expreíTe, 
ou convention a ce fu jet , tous les bíens de k 
femme feront reputes avoir eté conñitues en 
dote y ficlemari en aura la jouiflance ? & ufufruit 
pendant le mariage 5 á la charge d'en faire in- 
ventaire & reconnoiífance a fa femme, pour luí 
fervir Se aux fíens en cas de reftitution, 

VIL 

Si le pére mariant fa filie 3 luí conftitue dote 
fan$ déclarer de quels biens elle procede , elle 
fera reputée proceder des biens du pére ? encor 
que la filie auroit des biens maternels, qui lui 
feront referves* 6c fur lefquels cette dote, ne 
fera point ímputée. 

VIII. • 

Mais íi la mere ou aieule , qui auront le gou- 
vernement de leur filie , lui conftítuent dote en 
la mariant j fans déclarer de quels biens 5 cette 
dote fera reputée proceder des biens paternels, 
ú la filie en a, & $'ií n'y en a pas a concurrence 
de la dote , le refte fera pris fur Ies biens de la 
mere ou aieule. 

XI. 
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IX, : 
Si le pére 6c b. mere conñituent conjointe- 
ment une dote a Puft de leurs enfans ? fans 
declarer qu'elle fomme procede des biens du 
pére, & qu'elle fomme procede de ceux de la 
niere ? la conftitution fera reputée étre faite y la 
jnoitié par ie pére, Pautre moitie par la mere y 
pourveu toutefois qufelle aít été autorifée 3 pat 
deux de fes plus proches parens 5 alliés , ou voi- 
fins 5 a leurdéfaut, comme il eft ordonné par 
Tarticle 7* du titre précedem. 

X. 

11 fera deu aux femmes , qui lors de leuí 
mariage étoient vierges , un augment fur les 
biens de leurs maris 7 ii elles furvivenr, lequel 
fera , s'il n'a été autrement convenu, de la moi- 
tie de la dote ; pour Jomr des fruits d^icelui 
pendant leur vie > en donnant cautíon pour la 
reftitution du capital , aprés leur décés , aux 
enfans procedans de ce mariage, s'il y ena, 
mais s'il n'y en avoit aucun ? cet augment leur 
apartiendra entiérement. 

XL 

Et fi la dote n*avoit pas été conftítuée en 
deníers, mais enimmeubles^ ou autres biens 
que d'argent eontant 5 lefdíts biens feront eflí- 
més par expers ? pour reigler & liquider Paug- 
ment , fur le pied du tiers de leur valeur* 
XII. 

II fera deu ,a& mari , s'il n- a, été .autrement 
convenid un contre augmenté fa femme décéde 

fans 
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fans enfans avant lui , lequel fera de la moitié 
de Paugment que fa díte ferame auroit pr elevé 
fur fes biens. 

XIIL 

Les conjoins par mariage , ne fe pourront 
donner Pun a Pautre, par contraét de mariage > 
a caufe de mort, ou par teítament, au déla de la 
moitié de leurs biens procedans de leurs parens, 
au préjudice de leurs dits parens , en ligne di- 
rede , fréres & fceurs , neveux & niéces en ligne 
collaterale* Mais ils pourront difpofer des biens 
qu ils auront acquis , felón leur volonté , en 
iailTant néanmoins , fur tous leurs biens , de 
quelque nature qu'ils foient,la legitime, a ceux 
a qui ellet efl deüe. 

XIV, 

Et s'ils ont des enfans , ils ne pourront don- 
ner ou difpofer au profit Pun de Pautre , que de 
Pufufruit du tiers de leurs biens. Le mar i néan- 
moins pourra laifíer a fa femme Pentier ufu- 
fruit de tous fes biens , a la charge d'entretenir 
fes enfans , & cet ufufruit de tous les biens don- 
né par le mari a fa femme , ne durera que jufc 
ques a la majorité, oá mariage des enfans. 

Celui ou celle qui convelerá en feeondes 
noces aiant enfans , ne pourra donner a fon 
conjoint en faveur de leur mariage, ni pendant 
i celui, par donation a caufe de mort , ou autre 
difpoíition de derniére volonté, au déla de la 
portion de Pun de leurs enfans, auquel auroit 
été le moíns donné , de quelque li£t qu'il foit, 



XVI. 

Ce qui aura été donné par Pun des conjoins. 
par mariage a Pautre, foit par contradi tefta- 
ment, ou autre difpoíltion, fera reverfible aux 
enfans de leur mariage par égale part , aprés le 
decés du donataire, encor méme que la dona- 
ción lui auroit été faite avec pouvoir. d'en difV 
pofer. Et ce que les péres & méres recevront 
ou heritexont' de quelqués uns de leurs enfans, 
foit par donations, teftament , ou ab intefíat 
fera auííí reverfible , aux fréres & foeurs du 
méme li£t , á la referve de la legitime des peres 
& méres , dans les biens qu'ils auront re^eu, ou 
hérité de leurs enfans, qui leur apartiendra, fans 
aucune charge de reveriion. 

XVIL 

Quand la ferame furvivra a fon mari , elle 
aura & retiendra les bardes , bagues 6c joiaux, 
qu'elle aura porté chez fon mari, pour en dif- 
pofer á fa volonté, 6c quant aux ñipes , bagues 
& joiaux qu'elíe aura eu de fon mari, ou parens 
du mari avant ou durant le mariage , ils feront 
reverfibles aux enfans, comme Paugment. 
XVIIL 

Mais ii la femme meurt avant le mari, fes 
héritiers , foit par teftament , ou ab intefíat ne 
pourront demander au mari , que les hardes 
qtfelle auroit porté chez lui , qui feront encor 
en nature, les bagues 6c joiaux, qu'elle aura porté 
chez luí, en contra£tant, ou pendant le maria- 
ge, 6c nullement les joiaux ¿c prefens, qui lui 

auront 



auíont éte donnés, par le mari * ou par les pa^ 
rens dn mari. 

XIX, 

Si le mari par teftament ou autrement , a 
ordonnéque fa femme fera nourrie> & entre- 
tenue par fes héritiers 5 pendant qu'elle fe pré- 
vaudra de cette difpofition, elle ne pourra re- 
peter ni fa dote* ni Paugment d^icelle. 

X X. 

Si le mari a vendu des biens immeubles de 
fa femme, elle pourra repeter le prix de cette 
vente, fur les*iíens de fon mari, encor qu'eíle 
y auroit confenti, a moins que ce prix,n'ait été 
emploié pour elle, ou en acquifition d'autres 
immeubles a fon profit. 

XXL 

Si au contraire le ínari pendant le mariagc , 
acquiert quelques biens au nom de fa femme, 
elle n'aura droit de les reteñir qu'en raportant 
le prix qu'ils auront couté , ou prouvant qu'iis 
ont été paiés de fes deníers. 

XXIL 

La femme dans la repetition de fa dote fur 
Ies biens de fon mari,ne fera préferéeaux crean- 
ciers* qui auront obligation y Se hipothéque pre- 
cedente , íauf fur les biens , qui auront été ex- 
preíTément acquis^de Fargent dotal & fans fraude, 
XXIIL 

La femme convaincué d'adultére , perdra fa 
dote, & cette dote fera entiérement acquife au 
mari finon qu'elle eut des enfans ? auqud cas ils 
auront feulement leur legitime, XXIV. 



XXIV. 

Si la femme aprés la mort de fon niarí, trant 
porte ou recele quelques uns de fes biens , elle 
lera condannée a la reñimtion da triple , des 
chofesfoutraitesj & en outre privée de fon aug- 
ment y 6c autres chofes a elle données par fon 
mari. 

XXV. 

La veuve qui paillardera perdra fon aug- 
ment & le rendra aux héritier s du marí , & íi 
elle étoit fon héritiere, elle perdra Phéritage, qui 
fera dévolu aux fubftitués s'i! y en a, 6c s'il n'y 
enapas 3 aux plus proches parens du man. 

T I T RE XV. 

Des Communautes de bkns* 

ARTICLE L 

LEs fréres & foeurs qui aprés la mort de 
leur pere & mere, ou de Tun deux> habi- 
teront 6c vivront enfemble > íi les fuccefííons de 
leur pére ou mere font demeurées indivifes 3 ne 
feront pourtant pas áfíbciés , & communs en 
autres biens > ou acquifitions > a moins qu'il n y 
ait fociete ou communauté expreilément con- 
clue entr'eux* ou qu'ils aient communique' en- 
femble tous leurs gaíns 6c pertes 7 par an 6c 
jour. 

í IL 
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II, 

Et aprés que telles focíetés , ou eommunau- 
tes expreíTes ou tacites ? auront été faites, fi Y un 
des comrauns décéde laiíTant des enfató, la 
communauté continüera tacitement avec le 
furvivantp jufques a ce qu'il y ait partage* ou in- 
ventaire ? avec déclaration par le Majeur ? quil 
ne veut plus refter dans cene communauté* 

TITR E XVI. 

Des Negotians iT Societes. 

ARTICLE L 

LEs feuls Citoiens ou Bóurgeois y ou ceux 
quifur Favis de ia^ Chambre du Négoce , 
en auront obtenu permiffion du Confeil ? pour- 
ifont a Tavenir teñir boutíque, ou magazinj ou 
étre receus au. nombre des negotians de cette 
ville* 

* IL 

Tous les negotians feront obligés de ^in- 
feriré dans un livre , qui fera dans la Cliance- 
lerie 5 pour étre veü d'un chacun; & ce par leurs 
noríiS j Stfutnoms, & celui de leurs aílbeiés 
fous le nom de Compagnie ? en Commandíte 
ou autrement, lis infereront dans ce livre r dans 
lerimís> slls ont des aííbcies^ les cíauíes de 
leüi: focieté qui peuvent intereffer des tiers , & 
les changemens qu'iis y feront \ dans le tenis 

d'iúeuxj 



67 

¿ftceuxj a peine d ? amende j 8c des domrtiagesj 
6c interefts de partie civile ; mais a l'égard des 
contes en participation 5 il ne fera pas nécefíaire 
de les enregiftrer* 

XII. 

lis feront aufll enregiftrer dans ce livre > fous 
les mémes peines , les procurationsj qu ils don- 
nerontj a lears faéteursjagens, ou domeíiiquesj 
pour agír> gerex ou négotier ea leur nom- ; & 
les vevocations decolles. 

Les afíbeiés feront tenus folídairement Tun 
feul j &: pour le tout ^ des faits , dettes & obliga^ 
tions 5 eoncernant leur fócieté, trafic, ou ndgo^ 
íiation ? a la referve des affocies en commanditey 
qui ne feront obtigés aux créanciers de la fW 
cieté 7 que jufques a concurrence du fonds ? 
qirik y auront mis. Et le paiement fait a l'un 
des aífuciés ? fervira de quittance contre tous* 

V. 

Défenfes tres expreífes font faites a tous né- 
gotlans , de faire rouler leur négoce ? fous un 
iautre 1 nom, que fous celut de ceux qui y ont 
veritableríient part ? a peine d'amende ? & d'étre 
tenus pour bantjuerowtiers frauduleux slls font 
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TIT R E XVII. 

Des Agens de Change ¿y* Courtiers de 
Marchandtfe. 

ARTICLE L 

LEs Agens & Courtiers préteront ferment 
de verfer fideiement dans leur emploi, 
Ceux de changa ne pourront faire aucun né- 
goce pour leur conté, de lettres 5 ou d'elpéces: 
Et ceux de marchandifes, ne pourront négotier 
des marchandifes fujettes au couretage^ ni pour 
leur contení parcommiffion. 

IL 

lis ne pourront ni les uns ni Ies autres , rece- 
voir'k valeur d'aucune ne'gotiation par eux 
faite , íans un ordre exprés par ecrit , de ceux 
pour qui ils auront négotié. 

III. 

Ils tiendront regíftre exatt , de toutes leurs 
negotiationsjpour y avoir recours ? &¿. en don- 
neront des extraits fans ordre du Confeil ? qu'a 
ceux pour qui ils auront négotie'. 



TITRE 
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TITRE XVIIL 

Des Lettres de Change*. 

ARTJCLE I. 

LEs lettres de change contiendront le nom. 
de celui auquel elles devront étre palees, 
le tems du paiement y & le nom de celui qui en 
a donné la valeur. 

IL 

Les lettres de change de quelque na ture 
qu'elles foient 5 devront étre acceptées 5 par 
écrit ¿ lors qu'elles feront prefentées ? avec la 
datte de Tacceptatíon y & fi ceux fur qui elíes 
font tirées y refufent de les accepter ? ou ne le 
veulent faiye 3 que fous des conditions > non 
con tenues dans les lettres , elles devront étre ; 
protefíees. 

III. 

Les porteurs de lettres de change ? feront te- 
ñus d'en exiger le paiement^ a Técheance, Ót a 
défaut de paiement de les faite protefter , pour 
le plus tard dans les cinq jours aprés celui de 
í'écheance 7 dans lefquels celui du Dimanche ne 
fera conté, 

IV. 

Les protets pourront étre faits par un notaire 
en prefence de deux témoins, dont les ñoras de 
domiciles feront exprimes 5 & qui les devront 

íigner»- 
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fígner. Dans lefdits protets > les lettres de 
change feront tranfcrites ? avec les ordres^ & 
endofTemens & les rép.onfes de ceux fur qui 
elles feront tirées, 6c du tout fera gardé minute 
par le notaire- 

V. 

En cas de protet des lettres de change j¿ellés 
pourront étre acquittées > par tous autres que 
ceux, fur qui elles auront été tire'es 5 qui par ce 
moien derneureront fubroge's^ en tous les droits 
des porteurs defdites lettres , fans qu'ils aient 
befoin de tranfport , ' fubrogation 7 ou ordre. 

VL 

L'ufance fera de trente jours , des la datte 
des lettres de change tirées des país étrangers 
fur cette ville, 

VIL 

Les tireurs ^ eridoíTeurs , & accepteurs* des 
lettres de change proteftees, feront obliges fo- 
lidairement de les paier > & les porteurs auront 
droit d'ágir contre tel d'iceux qu'ils voudront 
VI IL 

Les íemes de change qui feront tirees de 
cette vilíe a veüe ? ou a queíques jours de veüe ? 
devront étre prefentées pour le plus tard > 
dans deux mois , des la datte dlcelles , a dé- 
faut dequoi y elles feront au peril 6c rífque du 
portear, 

IX. 

Ceux qui pretendront quelque recours ou 
garantie ? contre quelcun de cette ville ? au fujet 

des 
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des lettres de change ? par luí tirées ou endo ra- 
fees > qui auront été proteftées ici, feront obli- 
gés de faire íignifier les protets, & exercer leur 
a£lion dans huift jours , s'ils font domicilies 
dans cette ville ; dans un mois s'ils demeurent 
á Lion, en SuifTe 1 , ou en Savoie^dans deux,s'il$ 
font demieiliés dans quelqúe autre ville de 
France, Italie, Allemagne, Flandre, & HoIIandej 
dans trois fí C'eft en Angleterre , Suede, ou 
Danemarci dans quatre fi c'eft en Elpagne» ou 
Portugal. Et fi les lettres ont été proteftées 
hors de cette ville y les délais pour recourir 
contre quelque Bourgeois, on habí tan t d'icellej 
feront pour les lettres proteftées a Lion , en 
SuiíTe ? ou Savoie , d'uñ mois ; Pour celles pro- 
teftées dans d'autres ville de France ? Italie , 
AlIemagne,Flandre, &Hollande de deux; Pour 
celles proteftées en Angleterre, Suede, ouDa- 
nemarc de trois 5 Et de quatre pour celles pro- 
teftées en Eípagne, ou Portugal, le tout á eonteí 
du jour -& datte des protets , a faute de ce , les 
porteurs d'icelles feront décheus du droit qirtls 
pouvoient avoir contre les tireurs, ou endof-*; 
feurs. 

X. 

Les íignature-s au dos des lettres de change ¿ 
ne ferviront que d'endoíTement , &c non d'ordre 
fi cet endoíTement n'eft datté 5 & ne. contient 
le nom de celui qui a paié la valeur r Et lesdites 
lettres Feront reputées apartenir,a celui du nom 
duquel l'ordre feia rempli j Et íT elles ne font 

cndoíTées 
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endofTées de la maniere ci-deilus prefcríiej elles 
ferontreputéesapartenir> a celui qui les aura 
endoíTées^ & pourront étre compenfees 5 &fai- 
fies par fes créanciers. ¡ 

XL 

L'intereñ d'une lettre de change proteftee, 
fera deu des le jour de fon échéance , juiqu'au 
jour durembourfement) íans qu'il foit befoín 
d'aucune interpellation. 

XXL 

Xé tireur ou endofíeur d\ine lettre de chan- 
ga ne devra les frais de retour fi elle eft prote- 
fteej que du lieuj ou elle aura deu étre paiée, 
& non ceux qui pourroient avoir été faits , d'u* 
ne place a Tautre , par les diverfes perfonnesj 
a qui elle aura été cede'e. 

XIIL 

Celui qui demandera le palement d'une let- 
tre de change perdue, ne pourra Fobténir qu'en 
donnant cautión á la fatisfaftion de celui qui la 
doit paier. 

XIV. 

En cas que le porteur d'une lettre de change 
fut trouve non recevable dans fon a£tion en 
garantie contre le tireur 7 par défaut de dili- 
gence, le tireur fera tenu de prouver, que delui 
fur quiil avoit tirela lettre y en avoit provificm, 
ou lui étoit redevable, au teras qu'elle devoit 
étre paiée, á défaut dequoi le tireur fera tenu 
de rerabourfer le porteur, 

XV. 
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XV. 

Les tireurs, accepteurs, ou endofTeurs d'une 
kttrede change 3 qui en voudront contefter le 
paiement a récheancej feront obligés de faire 
jnain garnie a celui qui en aura droít > avant 
toute procedure en donnant- par lui cautíon, de 
teftituer la fomme, fi ainfi eft juge. 

T ITRE XIX, 

Des Lods+ 
ARTICLE I. 

LA quotité du Lod efí le lixíéme denier, 
ou la íixiéme partie du prix des chofes 
vendues ou aliene'es fans fraude \ fauf a f égard 
áes Citoiens ou Eourgeoís de cette vilíe 7 qui 
devront étre gratifiés du quart des lods deus a 
la Seigneurie ? & s'il n'y a pas un prix certain , 
les fonds feront eítimés par expers. 

II. 

II ne fera deu aucun lods , pour fucceffion de' 
parens ? 5c de mari 6c femrae, 

III. 

Mais toutes perfonnes qui ne ferorit afeen-* 
dantes ou defeendantes y freres ? fcpurs 3 neveux 
ou nie'ces 7 devront paier a la Seigneurie, le díx 
pour cent des biens , tant meubles y qu'immeu- 
blesj de quelque nature & en quel lieu, qu'íls 
foient fitués ? dont ils profiteront ¿ tant par 
donatiohj ■ legs, que par inñitution, fubftítütiorí 
ou fideicommis ? lors de leur ouverture* 
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IV. , 

Les donations que des conjoins par mariage, 
fe feront faites l'un a Tautre , dire£tement ou 
indire&ement y devront ce droit de dix pour 
cent , s'ils décédent fans enfans ; fauf celles qtti 
feront a caufe de noces, & faites par le contrafí 
de mariagei & les peníions 5 ou ufufruitsqu'ils 
pourroient fe donner l'un a l'autre. 

V. 

Ce droit de dix pour cent ne privera pas la 
Seigneurie du lods des fonds 7 qui auroient eté 
donnés a des perfonnes qui n'ont pas droit de 
legitime, mais elle aura le choix d'exiger > ou le 
dix pour cent > ou le lods* 

VL 

Quant aux echanges , il eft deu demi lods 
<3e chaqué íonds echangé, quand méme lefdits 
fonds feroient de differens fiefs. 

VIL 

II ne fera deu aucun lods* pour les chofes 
donnees en mariage par les parens* 

VIIL 

Si quelcun quitte fon droit & part de fuc- 
ceffion a fon coheritier, oü fa portion d'un 
fonds acquis en commun ? & qui n'aura pas éte 
partagé , moiennant recompenfe de deniers , il 
ne fera deu aucun lods. 

IX. 

Lods fef ont deus pour ven tes fous faculté de 
*achatj comme pour ventes íimples v íi le terme 
donné pour racheter eft plus long de trois ans :? 
ou s'il eft continué m déla de trois ans» 
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X B 

Les ventas de fruits qui exceder ont le ternxe 
dedixannéesj ou par continuation } ou autre- 
ment , devront lods¿ maís Ies purs ufufmétuai- 
res par teftament ou donation ? ne devront lods, 

XI. 

Lods feront deus pour une jouífTance a&uel- 
le, fi quelcun a poíTedé díx ans des fonds á lui 
donnes par affignat & hipothéque ,. lefquels le, 
proprietaire 5 fera obligé de rembourfer, en retí- 
raat le fonds par lui donné en hipothéque , fans 
paier autre lods pour rentrer dans fon dit fonds. 

XII. 

Toutefois fi quelque fonds a été donné en 
hipothéque pour fureté de dote ou augment f 
la femme a laquelie il auroit été donné , ne de- 
vra pendant fa vie aucun lods. 

XIII. 

L'acquereur des fonds qui doivent cenfe ou 
lods j fera tenu d'exhiber au Seigneur dont les- 
dits fonds feront mouvans , le contraít de fon 
acquiíition ) & lui en paier les lods, danstrois 
mois j a conter du jour qu'il aura été deuément 
informé, & advertí, a peine de paier double lods, 

XIV. 

Le dernier acquereur ne fera obligé de paieí 
#autres lods, que ceuxde fon acquifition, & 
de celle de fon auteur i 6c fi le Seigneur dire£t 
prétend, qu'il lui en eft deu des precédens , il 
devra s'adrejTer a ceux qui auront contradé , oii 
aleurs héritiers* 

| ij X V. 
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XV. 

Tout contra£t de vente ? e'change 5 affignat 
par hipothéque, ou autres de cette nature, pouj 
raifon defquels lods peuvent étre deus 3 qui au- 
ront eté redigés par écrit de mam privée 5 de- 
vront étre redigés en a£te publiG par notaire, 
dansTannée, a peine de double lod 3 paiable pat 
Jes acquereurs. 

XVL 

Les fuffertes feront du íixain 7 outre Je lods, 
mais Ies Citoiens & Bourgeois en feront exems, 
X VIL 

Aucune perfonne ne pourra eriger aucun 
íief ; ou étendre celui qu'elle pourroit avoir, ou 
fe reteñir aucune cenfe ? fur maifon ou fonds 
de franc alleu, a peine de confifeatíon dudit 
íief ? & cenfe impofée, ou retenué. 

XVIIL 

Lesventes& alienations qui auront été fai- 
tes par des taillabíes , foit gens de main morte. 
Item ce] les des fonds de telle conditíon de 
main morte, feront nuiles i fi les vendeurs n'ont 
furvécu quarante jours apres le contradi ou fi 
íes aequereurs n'ont faít deüement loder leuf 
¿cquiíition , paie' le lod, & juílifié du paiement, 
par quittance ílgnée par Vun des fecretaires 
d'Etat. 



TITRE 
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T I T R E XX. 

J)es Locathns des Maifons > Admodiat'tons 
de Uens > ou vendition de fruks* 
ARTICLE L 

LEs Locations des Maifons durefont pen- 
dant le terme convenu entre les parties i 6c 
s'il n'y a pas eu convention entre elles , pour la 
continuation > la location fera reputée renouve- 
lee pour íix mois , fi le locataiíe a continué 
d'habiter dans la maifon loüée, 

IT. 

Le proprietaire d'une maifon pour ra nean- 
jjioins en faire fortir le locataire , li quelque cas, 
qiñl ne pouvoit prévoir , en loüant, Foblige d'y 
aller demeurer¿ s'il eft nécefíaire de réedifier 
fa maifon* Si le locataire malverfe notablement 
dans icelle ou la deteriore , s'il ne la garnit pas 
fuffifamment de meubles > pour le loier d'üne 
demi année ; ou ne lui donne pas caution de le 
paier ; & s'il ne paie pas les loiers d'icelle ; fans 
préjudice audit proprietaire d'agir > pour le 
paiemént de ees loiers 7 par toute autre voie, 
jufte 6c raifonnable. 

IJL 

Si le locataire veut fous loüer une maifon > 
le proprietaire aura huit jours pour la reprendre, 
a conter des le jour 7 que le locataire lui aura 
iígnifié- qu'il veut la fous loüer. 

IV. 
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p IV, 
Si la maifon loüee efí vendue pendant le 
tcrme de la location 5 l'acheteurne pourra faite 
fonir lelocataire > que pour y habiterlui-méme, 
ou dans Ies autres cas ci-defíUs ípecifiés. 

V. 

Le locataire, qui dans ce cas de vente feia 
obligé de faire place a Tacheteur , fera rem- 
bourfé des frais de fon démenagement par le 
lüeateür. 

VI. 

Dans le cas ou le proprietaire, pourra aller 
habiter dans fa maifon , ou voudra la reparer, 
il fera obligé d'en avertir le locataire un mois 
auparavant- 

VII, 

Celui qui aura acheté les fruits d'un fonds, 
pour trois ans & au defíus ? ne pourra étre con- 
traint d'en fortir, sil en a avancé le pfix. 
VIII. 

Les loiers des fonds loüés devront étte paie's 
de íix en fíx mois j a Tentrée de ees termes > sil 
n'y a convention au contraire, 

IX. 

Les meubles du locataire > portes en la mai- 
fon loüée 5 font hipothéqués pour le loier, 6c le 
proprietaire fera pour ce loier 5 préferé fur ees 
meubles , a tóus autres créanciers, 

X. 

Celui auílí qui aura donné fon rural en ad- 
modiation, fera préferé a tous autres créanciers 

fur 
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far les fruíts qu'il aura produits 3 ou.furles 
meubles de Tadmodiataire^ qui feront Bans ce 

fonds, 

XI. 

Le locataire d'une maifon , pourra en reteñí* 
le loíer , pour Ies reparations nécefíaires qu'il 
aura faites, pourveu néarímoinsj qu'il; ait averti 
íe proprietairej ou en cas d'abfence fonProcu- 
reur, de la néceííké d'icelles, & Pait fommé de 
les faire* 

T I Ti E XXI. 

De ¡a Redhihitioji des Chevaux vendas & 
louages desdtts Chevaux. 
ARTICLE I. 

CElui qui aura vendt| un Cheval > Morveux, 
pouffifj ou CourbatUj fera obligé pendant 
huift jours > de le reprendre y & en reflituer le 
prixj s'il n'a declaré ees vices a Facheteur , le- 
qoel en cas qu'il ne trouve le vendeur pourra 
protefter contre lui en juítice, & faire vifiter le 
cheval par expers. 

II. 

Maís fous pretexte d'autres vice% le vendeuí 
ne pourra étre obligé de le reprendre, s'il n'a 
caché ees vices par un dol évident. 

III. 

Et s'il-y a procés a Poccafion de quelque vice, 
& que les pames fafíem dífEculté de repren- 
dre 7 
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dte, ou reteñirle chcvalj il fera fequeflré, & 
vendu ii le procés ne peut étre fommairement 
liquidé i afin que fa valeur ne foit confumée en 
frais i á raoins que Pune des parties, ne voulut 
s'en charger, au prix qu'il fera eftimépar ex- 
pers, qui auront examiné fes qualités ? ou vices 
pretendas. 

IV. 

Ceux dont la profeffion fera de loüer des 
chevaux feront tenus de les eftimer au loca- 
taire , qui s'en voudra fervir pour plus de trok 
jours j á défaut de ce 3 ils ne pourront les obli- 
ger de les paíer ? qu'au prix qu'ils feront eílimés 
par juftice. 

V. . 

Si le locataire ne peut rendre le che val, qui 
lui aura été loüé > & ne fait aparoítre qu'il eít 
peri, fans fa faute , il fera obligé de paier le prix 
auquel il aura été eftimé, 8c celui des journées. 
Et ü le cheval eft peri fans la faute , il fera liberé 
en paiant les journées ? jufques au jour qtfil ne 
le fera plus fervi du cheva!. 

VL 

Si le cheval loüé eft bleíTé oü deterioré, & 
peut étre facilement gueri * le proprietaire fera 
obligé de le reprendre 3 & il fera dédommagé 
fuivant reftimatíon que les Juges en feront 
faire, fommairement & fans procés, par expers. 
Et íi la déterioration f ou bleífure eft trouvée íi 
grande que le proprietaire ne puíífe plus fe fer- 
vir du cheval ? le locataire fera tenu de le garder, 
5c en paier leftimation. TITKE 



Si 



T I T R E XXIL 

J)es Droits ir Servitudes rklles des maifotis % 
<£T atares édifices , poffejfiom. 

ARTICLE I. 

L*Un des proprietaires peut afíeoir fíit le 
mur commun &c mitoien ? p cutres ? fom- 
fíiiers 3 ou autres bois necefíaiíes pour édifier, 
& pour cet effet percer le mur , a la charge da 
fermer les trous , fauf dans les endroits ? ou il y 
a cheminéesj ou Ton ne peut mettre aucun des- 
dits bois. 

i i. • 

Celui neanmoins qui voudra mettre des 
fommiersj fera obligede les apuier par deíTous^ 
ñl eft nécefíaire, de jambages ou corbeaux de 
pierre 5 ou autres apuis fufEfans , pour íbulager 
le mur mitoien, 

ni. 

En mur mitoien chacun desdks proprietaP 
res peut édifier cheminées ? pourveu que Tonne 
palle pas le tiers d^keluL 

IV. 

Et fi Pnn d*eüx veüt batir üñ foüt centre üú, 
mur mitoien 7 il -devra laiííer un pied d'eípace 
franc & vüide , entre líe íbur 6c le mur 7 pour ea 
éviter k ruine/ 6c le dángei' de feu* 

í y. 
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Contre mur mitoien oa d'autrui , Pon ne 
peut faire lat riñes & prives r finan en faifant uq 
contre mur de briques 6c chaux > d'unpied' 
d'épaiífeur. 

VL 

Contre mur mitoien ou d'autrui , l'on ne 
peut faire égouts d'eau , qui puiífent Pendoin- 
mager jílnon qu'il y eut droit de fervitude con* 
ftituée, ou prefcription immémoriaíe d'icelle. 

VIL 

Nul auffi ne peut creufer dans fon propre 
fonds pour recevoir fes égouts r foit de lavoirs^ 

Ímits* ou autres eaux > ni faire latrines , dans un 
ieu qui foit ii pres de la maifon ? ou cave de 
fon voiíin ? que fes eaux ou immondices, puif- 
fent prendre cours , ou sMcouler dans icelies a 
fon prejudice* 

VIIL 

L'un des proprietaires , peut batir fur le mm 
commun 5 . & le hauífer a fes dépens pour fa 
commodité 5 & Fautre des coproprie taires , ne 
pourra fe fervir de ce qui aura été hauíTé, finon 
en paiant la moitié defdits frais. 

En mur mitoien ou propre 5 nul ríe peut faire 
veüesregardant fur laraaifon ou place d'autrui> 
fans le confeníement du confeigneur ou voiíw. 

■X. 

Si quelcun poíTéde des feneftres, veüesjfoít 
|ours de cóté, dans fon mur propre ou mitoien, 

regardant 
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regardant fur la maifon ? ou place de fon voi- 
fin y cette poífeffion de ees feneftres ou jours> 
quelque longue qu^elle foit ? ne pourra point 
empécher á fon voiíin y d'élever fa maifon y 6c 
de fermer par ce moien lefdites fenefíres ? foit 
veües ou jours de cóté ? íinon quMl y eut titre 
exprés & legitime defdites feneftres ou jours. 

XL 

S'il arrlve ruine, ou períl de ruine, au mur 
ou autre édifice mitoien ou commun , Pun 
des proprietalres peut contraindre Tautre, de 
contribuer aux frais de la réedification ? & s'il 
refufe de contribuer^ l'inftant pourra aprés qifil 
aura été connu 5c ordonné par juftice y faire 
cette reparation á fes dépens> lefquels étant li- 
quides, fí le confeigneur ne lui rembourfe dans 
deuxmoisj la portion qu'il devoit fuporter avec 
interefts f il fera aprés ce terme mis en poiTef- 
fion de la maifon ou édifice de fon voiíin-, pour 
en jouit fans reftitution de fruíts 7 jufqucs'en 
fin de paiement. 

xil ; :. 

Celui qui craindra de recevoir du dommage 
par le mur ou édifice de fon voiíín > qui mena - 
cera ruine ; pourra fommer le proprietaire d'y 
pouryoir ; lequel fera refponfable du dpmmage; 
ii aprés cette fommation ? íl ne repare pas in- 
ceflamment Tédifice ruíneux y fans préjudice 
d'étre contraint a le reparer , par. les voies les 
plus promtes 6c* lqs plus ráifonnables,: 

/ ij XIIL 



84 
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Quand une maifon 5 ou auire édifíee apar* 
tient a pluíieurs, le proprietaire des membres 
inferieurs eft obligé d'entreténirj cette partie 
de rédifice qui eft dans fa portion > comme auffi 
les poutres §c planchers qui la couvrent , 8c le 
proprietaire des membres de deíTus y eft obligé 
aentretenir les planchers, fur lefqaels on mar- 
che 7 ou le pavé d'iceux^ quant aux montees, 
eígalers> & toí£ts 5 chacun des propríetaires ? fera 
tenu a leur ton t reden a proportion des membres 
de maiíbn qu ü aura, 

XIV, 

Celui qui voudra faire des ehemlnées daña 
un étage inferieur* & faire paíTer les tuiaux y 
par les etages fuperieurs s n'aura ee droit 3 qu'en 
indemnifant le proprietaire d'iceluh 

XV, 

Celui qui aura fait temerairement ? & trop 
facileraent denonciation de noovel cxuvre , & 
opofítion a quelque édífice, fera non feulement 
condanntí aux frais du prpcés, mais auffi aux 
dépens dommages & interefts > que fa partie 
aura fóufFertj par le retardement aporté a la 
conftruflion de cet édifice 9 & au paiement des 
materiaux perdusj ou deteriores» íefquels des 
Je Jour de Topofitíon , feront veus Se efiimés , 
pour pouvoir plus facttement faire liquidation 
du dommage qaufe par le retardement* Celui 
auffi que Ton jugera > avoir. temerairement en- 
trepíis 0a uou Vel édifice % préjudice de fon 

voiliu* 



voifin? feía condanné a tous fes dépens domma* 
ges 6c intereíts, 

XVL 

Les entrepreneurs, Maíibns, Charpentiers , 
6c autres ouvriers 5 qui auront pris á tache ou 
forfait quelque édífice , feront contrains par 
prifon 5 d'exécuter ce dont ils fe feront charge's, 
s'ils font en retard , ou abandonnent leur ou- 
vrage , contre la volonté & fans la faute du 
inaitrejlequel, s'ils fe retirent, pourra faire par- 
schever l'ou vrage * par d'autres ouvriers , aux 
dépens desdits entrepreneurs ¿ en ce qui exce- 
derá le prix convenuj & íid'autres ouvriers 3 de 
méme profeffion^ refufent de Tachever , a un 
prix.raifonnable 3 ils y feront contrains par 
prifon. 

XVIL 

Tous les murs mitoiens devront étre folides, 
c'eít a diré de groífe maíTbnnerie, des les fon- 
demens jufques au haut, & tous murs de face 
devront auffi étre folides, des les fondemens 
jufques au dernier étage. 

XVIIL 

Aucun édifice oumaifon, ne pourra étre con- 
ftruite haufíee ou réedifiee dans les grandes 
allées des rúes bañes, qu'íln'y ait au moins>vint 
pieds de diftance, foit eloignement de Tédifice 
ou maifon voiíine Les toi£ts defdites maifons, 
ne pourront deborder au déla de trois pieds, Se 
Ton ne pourra faire } en déhors d'icelles, aucu- 
nes galeries, 

TITRE 
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T I T R E XXIIL 

DesDrotts $tifufruk 7 ufage y $S habitatioiu 

ARTICLE I. 

L ? Ufufru&ua¡re des biens mcables , fera 
oblige avant que s^mmifcer dans iceux, de 
les faire inventorier^ 6c eftimer par autorité de 
juftice j ceux qui y font interefTés apelles s'ils 
font connus , & demeurent fur les íieux, & 
donner camión de leur valeur y pour., le cas de 
reíiitution arrivant 5 .rendre ceux qui feront en 
nature en Tétat qtfils feront ; ou reftimatíon de 
ceux qu'il ne reprefentera pas* 

IL 

IAifufru&uaire ne pourra vendré fon droit a 
un autre, fans en avoir averti le proprietaire, 
qui fera préferé pour le me me prix> le tout fans 
fraude 5 & ñ le proprietaire ne veut reteñir cet 
ufufruit j celui a quí il fera vendu 5 luí en devra 
faire reconnoiíTance 5 pour la confervation de 
fon droit j le cas arrivant. 

II L 

Celui qui aura droit d'habitation 'pendan! fa 
vie y dans quelques membres de maífon , ne le 
pourra ceder, ou loüer a un autre> quau refus 
du proptietaire ? . auquel s'il ne veut habiter lüi 
méme, íl fera oblige de Pabandonner* a un prix 
- raifonnable, Scfuivant Pefümation d'expers, an- 
cor qu^un ature en voulut donner. d'avant age. 

IV. 
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L'ufufrufíuaire d'une chofe irnmeuble , eñ 
tenu de Tentreteniij dans Tétat qu'elle lui a eté 
donnee , & de clóture , .couverture , portes , 
pknchers, feneftres , & autres menúes repara- 
tionS) 6c de paier les ceníes direñes & foncié-* 
res, & generalement toutes charges réelles des- 
dits fonds; le proprietaire de fon cote efí obligo 
d'entretenif les fondemenSjfommierSj poutres, 
& autres ehofes * qui communément font de 
plus longue durée que la vie de ttiomme, pour 
cet effet lesdits proprietaire , 6c ufufru&uaire * 
pourront faite vifiter les fonds pour connoítre 
1 état dMceaXi 

TITRE XXIV. 

Des chafes qui font reputées meubks de 
leur faite* 

ARTICLE I. 

CE qui fera attaché dans une maifon? paí 
cloux ou chevillcs , ne fera pas reputé 
meuble, mais cornpris dansTédifice oumaifon» 
& eftimé faire partie dHcelle , a la referve des 
effets qu'un locataire ou inquilin, pourroit avoir 
attaché, pour fon ufage, qu'Ilpourra emporter s 
s'il le peutj fans deteriorar la raaifon* 

IL 

Les preffoirs a vin,huile ? ou verjus ? les gran- 
des cuyes ? & grands tonneaux, tenans plus de 

deux 
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deux chars> les pierres ahuile, óu a teñir chair 
fale'e 7 ne font pas reputes meubles. 

III 

Les noms , dettes , aftions j obligatlons 5 póli- 
ces &cédules 3 ne feront compris fous le noin 
&apellation de meubles, ou d*immeubles ; íinoa 
qu'ils y foient exprefíement ajoutés, ou joinsj 
mais demeureront en leur nom , & efpéce pro- 
pre 5 felón le droitj 6c néanmojns n'auront au-* 
cune fui te par hipothéque, éntreles mains d'un 
tiers, auquel ils auront été cédes> ou donnésea 
nantiííement par a£te public. 

IV. 

Meubles n'ont point de fuite par hipotheque 
contre un tiers détenteur 3 mais ils pourront étre 
fuivis y & vendiqués par droit de proprieté ? & 
Seigneurie , par les proprietaires d'iceux } en 
quelques raains qu'ils Ibient * en reñituant le 
prix, á celui qui enfera faifí, fauf au dit proprie- 
taire , fon a&ion contre celui qui les aura donné 
en gage , ou alienes. 

V. 

Les chofes mobiliaires & mouvantes ven- 
dues publiquement > ne pourront étre vendí- 
quées & repetées par les proprietaires, linón 
en reftkuant le prix ? a celui qui les aura acqui- 
fes íans fraude , faufaudit proprietaire , de re- 
couvrer le prix du vendeur. La vente faite a 
plus bas prix que la moitié } fera reputée frau- 
duleufe. 
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TITRE XXV. 

Des Criées £T Suhhajiations des biens 
imrneuhles* 

ARTICLE I, 

L'Officter y ou huiíííer qui fefa faifie > Se le- 
vation de biens immeubles, la isgnifiera au 
débíteur proprietaire du fonds levé 5 s'Ü le peut 
rencontrer 5 ou a ce défaut au pofíeffeur s inqui- 
lin, ouadmodiataire, & ce a leurs períonnes * 
ou a leur domicile > en parlant a des perfonnes 
capaces de leur en donner connoifíanee» 

I L 

La faifie , & lévation du fonds devía étré 
faite , en prefence de deux témoins connus : le 
débiteur devra étre affigné > a comparoítre par 
devant le Lieutenant ? ou tel autre Juge qyC'ú 
conviendra* pour voir mander fuivre a lataxe 
du fonds > aux criéés, fubhañations 6t expédn 
tion d'icelui ; Texploit de rhuifííer fera mentbn 
de tout ce que deííus 7 contiendra fommaire* 
ment les caufes delalevation^ 6c d'iceluidévra 
etre donnée une copie a partie ? 6c une autre oü 
Poriginal raporté au greffe des fübhaftations, U 
tout a peine de nullité, 

, III V 

Si les biens faifis 6c leyés font vacans* ótí qué 
leur levatioa ne puiífe étre fignifiée au proprie- 

m taire , 
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taire riere la Jurifdiñíon ou Souveraineté du 
lieu ouils fbnt fitués ? il fera pourveu de cura* 
teur aufdits bíens y pour étre ' oui fur ce qu 3 it 
eiiimera devoir reprefenter pour la défenfe do 
proprietaire d'iceux abfent. 

IV. 

La premiere criée des fubhaftatiom des 
fonds fitués en cette ville ou franchifes , fera 
commencéele fecond Samedi aprés la lévation; 
il y en auta trois ? qui feront faites a fon de 
trompe? par Ies carrefours & places publiques, 
les Samedi;, environ mídi ? de íix en fix femaines, 
fans difcontinuation ou interruption d'icelles, 

V. 

Et quánt aux fonds fitués dans les Chatele- 
nies de cet Etat y les criées feront faites , les 
jour de Cour a PiíTué des plaidoiries > & la pre- 
miere criée commencera le fecond jour accou- 
tumé de teñir la Cour ? aprés celui de laléva- 
tion j & ce nonobñant feries, 

VL 

Le jour de l'expédition devra étre Ipecifie 
dans chaqué criée ? ce fera celui de la derniére 
criée, s'il n 1 eft pas ferié, & s'il y a vacation ce 
jour la 5 ce fera le Samedi fuivant ? & a la cam- 
pagne le jour de Cour le plus proche \ Le jour 
de Fexpédition ne pourra étre renvoié plus loin, 
que de deux Samedi ou jours de Cour > fous 
quel pretexte que ce foit ? ni par fur^oi, obtenu 
des Juges > ni par convention des parties > a 
peine de nullité de la fubhaftation > qui ne 

pourra 
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pourra plus étre pourfuivié, fi Pexpédítion n'eft 
faite le jour préfígé j mais tombera, & de.vra 
erre recommencée par Piriítaiitj s'il veut pour- 
fuivre une expedí don. 

VII. 

S'ii y a destiers opofans aux criées & fubha- 
ñationsj ils feront oui's ílir leur opoíltion , au 
premier jour plaidable , fans interruption néan- 
moins defdites criées ? fubhaítation , vente, & 
expéditipn , lefquelles auront leur cours au pré* 
judice du debiteur. 

VIIL 

Mais íí le tiers opofant, pour fondement de 
fon opofltion , ailéguoit , que le fonds levé , bu 
partie d'icelui , lui apartient , il fera oui , & 
connü de fon ópofition > avant la vente & expe- 
did on du fonds levé ¿ pour étre diftra£tion 6c 
adjudication faite a fon profit , de ce qui fera 
jugé lui apartenir dans ce fonds. 

IX. 

Si lefdits opofans , font trouvé témeraires 
opofans , ils feront condannés a Ta m ende y d\iú 
fol par florín, ou autre arbitraire, fuivant Pexi-* 
gence du cas, le Juge méme pourra les obliger 
de donnér caution, fi la qualité de la perfonne 
ou de la caufe ie requiérent, 

X; 

Le jour de la premiére criée , on devra affi- 
cher des écrits avec les panonceáux de la Sei- 
gneurie > a la colonne de la hale de la Maífon 
de Ville 5 á celle de la hale du Molard, de St. 

m ij Gervais^ 



Gervals j & a la porte de la maifon , ou fur le 
fonds leve , contenant la levation y le no ni des 
inflaos, débiteurs, fie pofíeíTeurs des fonds le- 
ves, leur íituation & confins, la fomme pour la* 
quelle on les fubhañe > le$ criées & jourde Tex- 
pe'ditipnj & íi les fonds leves ? ne font pas dan$ 
cette ville y pu franchifé? y cet écrit au deííiis 
duque! ferqnt les; panonceaux de la Seigneurie, 
fera affiché a la porte du temple de ía Chatele* 
jije ou lefdits fonds feront fítues, 

Les opofítions a fin de diftraÉHon, étant ju- 
gée$ 6c les criées faites > il fera palle a la vente 
au jour marqué , Se le fonds levé expédié au 
plu„s offrant ¡> 6c dernier encherilTeur* 

Les foíennités de levation 5 'íubhaftations í & 
expéditiqns ci devant préfigées, aiant étá oh* 
fervées ? qui que cefoit 3 qui ne fera auparavant 
ínterventvoune fe fera opofé, abfens, pupiles , 
veuves, méme le fife > ne feront receus a de- 
mander droit, proprieté , añions gu hipothé- 
ques quelconques fur les fonds leves , 6c expé^ 
diés ? mai$ en feront forclos, faufleur recoursi 
pontre le débiteur ? ou autres biens qu'il pour-« 
roit avoir. Et quant au*x fervitudes deües paf 
les fonds qui feront f^bhaftés^ elles ne feront 
point purgees par lesdites fubhaftations * fi la 
Jevation ? n'a pas été fignifiée au proprietaire > 
§u poíTeíTeu? des fonds auxquels lefdites fervi^ 
tudcsÍQñt deüe$ t 
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XIII. 

Au cas que le fonds levé > n'ait pú étre ven- 
da, & expédié, pour avoir été trop taxé,il lera 
retaxé a plus bas prix par les Commis á ce fu jet, 
6c la vente Se expéditíon , fera renvoiée, au Sa- 
medi fuivant ¿ auquel jour íi perfonne n'enche- 
rit, Pinftant fera obligé de prendre le fonds le- 
ve, au prix qu'íl aura été retaxé* 
X I V. 

Toutes ventes ? & expédítions dcfdits bíens 
fubhaftés ? feront faites a la charge des droits 
Seigneuriaux de fief & cenfive ; encor qtñl n'y 
auroít eu aucune opoiltion, ou intervention 3 
au fu jet de tels droits, 

XV. 

Quant aux lods retardes 3 arrérage de fiefs , 
cenfes & autres droits Seigneuriaux, ceux a quí 
ils feront deus feront obligés de s'opofer. 
XVI. 

Le dernier encheriffeur, auquel Pexpédítion 
aura été faite, fera obligé, a peine de prifon, de 
coníigner y & raporter réellement , en main de 
juftice, dans hui£t jours, le prix du fonds, qui 
luí aura été vendu & expédié , a moins qu'il ne 
fut créancier en ordre , ou degré util^pour étre 
paíe fur ce prix, auquel cas déduítion faite de 
ce quí lui eft deu , il devra coníigner le furplus. 
XV II. 

Et s'il arrivoit que le dernier encheriífeur , 
dans le prix de fon enchére ? y eut compris Pe- 
change^ou remife, de quelque fonds pour teñir 

Heu 
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lieu de prix , ou partie d'icelui , il fera néai> 
moins obligé de raporter réellement en main 
de jüfUce 3 dans le terme préfigé, le prix au- 
quel le fonds donné en échange fera cftimé par 
expers, qu'il fojt íitué dans cette fouveraineté, 
ou dans une autre. 

XVIIL 

Le droit de coníignation', pour le Lieutenant 
6c Auditeurs du droit > fera demi pour cent, des 
fommes, quine feront pas raportées réellement, 
mais par conñgnation feinte ; & un pour cent 
de celles qui entreront réellement dans la caiíTe 
de la juftice. Et celui des Chateíains fera d'un 
pour cent, pour Ies coníignations feintes , & 
deux pour cent ? lors que Targent entrera réel- 
lement dans leur caiffe. Tous les Juges font 
exhortes de prendre garde> que ees droits, ne 
diminuent que le moins qu'il fera poííible , le 
prix de Pexpddition, mais foient a la chargede 
celui 5 ou ceux qui feront caufe 5 & en tort du 
retardement de la délivrance d'icelui. 
XIX. 

Sur le prix de telles expéditions 5 on paiera 
en premier lieu 3 les frais des lévations ? faifíesj 
criées, fubhaftation , & procedures de juñice, 
expédition 6t décret defdites fubhaftatíons, le 
tout fur le pied du tarif \ Item ce qui fera den 
ala Seigneurie- pour le lods du fonds fubhafté. 

XX. 

Le furplus dudit prix fera délivré aux crean- 
ciers qui fe feront opofés fur icelui 7 & fuívant 

Pordre 
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Pordre qu*ils auront étc gradúes Strangés, 6c 
s 7 ií n'y en a aucun 5 ou fuffifamment pour abfor- 
ber le prix > au proprietaire du fonds vendu. 
XXL 

Ceux qui pretendront avoir droit fur les de- 
niers d'un fonds levé , devront s'opoíer fur les 
deniers qui en proviendront ; & faire écrire 
leur opoiition fur les regitres du grefFe > pen- 
dant les criées du fonds , & dix jours aprés y 
p^íTé lefquels il fera procede a la délivrance 
defdits deniers a leur excluíion. 

XXI L 

L'opoíition devra étre pour une fomme cer- 
taine &c fixe ? & non vague ? fous la claufe de 
dedu£Kon de tous legitimes paiemens ; elle de- 
vra contenir une briéve fpécification des droits, 
fur lefquels elle eft fondee , avec conñítution 
de Procureur & éíeélion de domicile en cette 
vüíe j íi elle eft faite par un étranger ? le tout a 
peine de nullité. 

XXIII. 

Dans les difcuflíons generales > aucuns inte- 
refts neferont tires , en faveur des eréaneiers » 
fur le prix des biens vendus > des la vente d*i- 
ceux, fauf aufdits eréaneiers de les repeter, 
contre les temer aires opofans , 6c dans les au- 
tres ventes & graduations ordinaires, les débi- 
teurs feront déchargés des interefts ilx femai- 
nes aprés Texpéditipn de leur fonds , fur le prix 
d'iceux s fauf auffi aufdits eréaneiers de les repe- 
ler contre les temer aires opofans, 

XXIV. 
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XXIV. 

Et s'il y avoit des opofans , pretendant que 
le fonds íubhafté leur eft hípotbéqué 7 pour la 
garentie 6c maintenance de quelques fonds, 
par eux , auparavant acquis du proprietaire du 
fonds íubhafíé 5 & que pour cette garentie, ils 
doivent étre range's , felón la priorité de leur 
hipothéque; pour éviter les difficultés que tel- 
les garenties , dont Feftimation eít incertaine, 
(le cas d'évidion n'étant point arrivé,) peuvent 
caufer, dans la diftribution des deniers ? cette 
reigle fera obferve'e. Lesdits opofans pour Phi- 
pothéque qu'ils ont au fujet de la garentie ? fe- 
ront ranges 6c gradúes, dans leur ordre, comme 
íí le cas d'éviftion étoit arrivé ? 6c comme s'ils 
devoient étre rembourfés * ? aucuns deniers 
néanmoins ne leur feront délíyrés j mais íes 
créanciers qui feront en ordre fubfequent , & 
qui recevront lesdits deniers y en feront quit- 
tance 6c confeffion au grefFe de la juítice, pour 
Íes raporter par ordre retrograde , le cas d'évi- 
£tion, 6c de garentie arrivant, le dernier créan- 
Ci£r premiérement y 6c Ies fubfequens en retro- 
gradan aprés luí ? jufques a concurren ce de ce 
qtfil faudra pour la garentie 5 laquelle confef- 
fion , &c proraeífe de raport , fera faite par lefdits 
créanciers fubfequens , fans étre aflrains , a en 
donner caution , s'ils ont des immeubles a con- 
currence des forames quils recevront } autre- 
ment ils feront obligés d'en donner une 5 la- 
^quelle néanmoins 3 en cas d'éviítionj ne pourra 
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ctre moleftéc, que le principal débheut de h 
garenrie ne foit premléremcnt difeutej Seles 
bieas qu'íl aura vendu depuis lefdites fubhü- 
ftations, 

^^jf^á^S^í'í^í^^^^^^ ■ ^^^^á^^s^^^ ^^^^^^^ 
TITRE X'XVL 

Des Prefcriptionsé 
ARTICLE 1/ 

TOntes dettes perfonnelles > dont il o Y ati£á 
preuve, par obligation ? cédule , ou autre 
a£le > qui n'auront été exigees, dans les díx ans> 
ne pourront plus étre demandées, ni les débi- 
teurs ouléurs hérítiers, contraías au paiemen£> 
en jurant neanmoins 5 par les débiteurs de ne 
ríen devoir* ou par leurs héritiers ? de ne í£aVoi¿ 
que la ehofe foit deüe* 

IL 

Sembiable prefeription aiira líeü* poüí les 
fervitudes^ &c aftiqns > & chofes réélles ? ou dé- 
pandantes de réalitéj la ouit n'yaura obliga^ 
tion,> cédule j ou titre, 

A£Hons 6c hipothéques potíí éaufes dt COñ- 
ftkution, &refíitution de dote ? feront íujettég 
a prefeription ? comme aütres a£Uon§ & bxpOf 8 i 
théqués ? quito utes feront preferí tes par tíentá 
ans> 

n , IV, 
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IV. 

A Pegare! des legitimes & íupplérnent dice!- 
Ies ; lors qu 7 il y aura eu un teflament 5 qu* reduit 
une perfonne a fa legitime , 6c Tinítitue héri- 
tiére en icelle, ou la luí legue 3 elle pourra étre 
demandé y pendant trente ans , comme tous 
les autres legs > mais íi le teítateur n'a point le- 
gué de legitime 5 ou a legué une fomrae de la- 
quelle on ne veuille pas fe contenter, Ton ne 
pourra quereller led.it teftament 3 en deimn- 
dant legitime ? ou fuppíément de legitime ni 
autrement 3 (i Ton ne fe pourvoít pas dans cinq 
ans ? a conter des Touverture du teftament, 

V. 

Prefcriptions auront vigueur contre toutes 
perfonnesj fauf eontre les pupiles, en faveur 
defquels le tems 7 qu'ils auront ete impúberes 
fera diftraít* /VL 

A frión s d'injure feront abolies par preferí- 
ption d'un rnois ? apresta Connoilfance d'icelles, 

VIL 

Les chofes déróbées, pourront étre vendí- 
que'es & fuivies ^ pendant üx mois y contre 
quelque perfonne que ce foit> qui en fera trou- 
vée íaüie, en rendant le prix, pourveu qu'elles 
aient eté achetees de bonne foi \ palTé ees íix 
mois, le pofieífeur de bonne foi pourra opofei 
de prefeription* 

VIIL 

Tous rachats feront preferits apres dix ans , 
$ le terme de riacheter r rfeñ prolongó par les 
parties, IX, 
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IX. 

Les faiíies limpies *£c extrajudicielles ne du- 
yeront que quarante jours \ mais sMl y aeu ín- 
terpellation judicielle aux fias de déclarer ce 
qj] peut avoir e'te faiíi , avec comparoifíance 
en juftice, cette faifie durera trente ans. 

X. 

Salaires de ferviteurs ? qui feront fortls da 
fervice de leur^maitres , ne pourront étre de- 
mandes, aprés íix mois ? a conter du jour qu'ils 
feront íbrtisj s'il n'y a eu arreft de conté r céda* 
le, obljgation 7 ou interpellaticm. 

XI. 

Les adm odia taires des qenfes > feront obligés 
de les recouvrer dans trois ans 7 aprés les ter- 
mes d'icelles eeheus ? pafíe iefquels leur pourra 
étre opofé de prefeription > íinon qa'il y ait eu 
nouvel aecord , promeíFe % ou obligatíon ex^ 
preíTe. 

XII, 

Les cenfes , rentes, & dettes de bled & vía 
devront étre recouvrées chaqué année par ceux 
aufqueis elles font deües. Si eíles ne font pas 
exigées dans Pannée, íes débiteurs ne pourront 
étre contrains de paier en efpéce , mais ils pour-* 
ront, s'ils le venlent paier en argenta felón la 
valeur communej de Tannqe en lacjuelle elies 
étoient deües, 

XIIL 

Aucuneperfonne majeqrej ne fera admitid 
hk X demande? x eftitution vn entieí, apres. ái% 

n y ann&s 
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gnnees écoulées des le jour de l'a£te ? ou des la 
majorité acoraplie , li le contraft a été fait en 
minorité. 

XIV. 

Prefcriptiom féront interrompués, párpale- 
mens, ínterpellations judiciaires ; enfuite de£ 
queiles íl y aura eu défaut obtenu , ou campa- 
roiffance m juftice, 6c par des requétes apoin- 
tees par des Juges 5 6c figmfiée^ partie, 

T I T K E XX VIL 

Jiegtement jür le profit & prk ctdrgenU 

ARTICLE L 

LE taux des ínter efts legitimes, & non ftí- 
pqlés fera cinq pour cent par an, 
II, 

Et pour éviter toute ufure, & que ceyx qui 
pr^tem, ou empruntent n'éxigent ou paient, a 
titre d'intereft ou profit 5 au deía de ce qu'il eft 
permis y en confenant d'avoir receu > une plus 
grande fomme f que qelle qui a été réellement 
receüe, pour faire fervir le furplus de cejife* ou 
intereñj il y aura dans tous les contraes de 
pret d'argenf 7 a cenfe ? intereft , ou pxafit y un 
■fetment exprés &c ípeeifique-, de la fomme qut 
awa 4x4 vemablement íivrée 6c jeceue* 

im 

1} m fera permis d'acheter aueun bled en 

h&h% fi se tfcfti condition de le paíer au plus 

feas 
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bas prix ? qu'il aura valü des la motilón jufqües 
au premier de Janvier fuívant 7 & L felón que 
ledít prix aura eté enregiftré y a peine de con- 
fifcation du bled ou argent. 

Les achats des fruits & prifes, & les antx- 
chréfes feront faites a un prix raifonnable ; Et 
s'il y a excés notable 7 comme plus du tiers , 
nioins que la chofe hipothequée rend par com- 
niunes années, l'eítimation defdits fruits ? fera 
faite par expers , fous autorité de juftiee, & ils 
feront reduits fur le pied de Fíntereít qu'íl eft 
permis deftipuler» 

V. 

Et quant aux achats der íóíers des maifons, 
s'íl y a excés, il fera auílt moderé équitable- ' 
ment par juítice, 

VI. 

. Les ventes a faculté de rachat f feront faltes 
á prix raifonnable , & la ou il y aura plainte ? le 
prix fera reduit ? aux trois quart de la commune 
valeur , & fi l'acheteur veut reteñir la piéce ? il 
fera obligé de les douner, 
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TITRE XXVIII. 

Des No taires* 

ARTICLE I. 

NU1 ne fera receu No taire , qu'il nc foít 
Citoien ou Bourgeoís , de bonne vie & 
moeursj aiant vint cinq ans accomplis ? 6c été 
trouvé expert, & capabíe d'exercer cet art, pac 
Texamen qui en aura été fait ? fousla préiidence 
de l'un des Sindics 3 & de deux Confeíllers, par 
deux Avocats 7 6c quatre No taires nommés par 
le ConfeíK 

IL 

Le Confeií pourra néanmoins accorder dif- 
penfe dage, pour pouvoir étre recen a Texa- 
mea, 6c exercer la profeffion de Notaire, á 
celui qui aiant vint ans áccompli& ? auroit aííez 
de lumiére 3 prudence & experience > pour s'en 
bien acquitcr. 

IIL 

Les Notaires tiendront regiñres foit proto- 
coles de tous les contraéis & teftamens , qulk 
tecevrontj pour y avoir recours , quand ii fera 
néceíTaire, lis ne laiíTeront dans iceux aucua 
vuide , 6c ne ftipuleront aucun afte fur des 
feuilles ou cartes volantes > pour les ínferer en- 
fuite dans leurs regiftres , a la referve des pro^ 
curations limpies 6c fpeciales qu'il! ne fera né* 
ceffaire de minuter* lis écriront dans leurs 
regiftres, les contraes ou teftamens dans toute 

leuí 
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leur etendue, felón qu'ils doivent étregrofíbie's, 
& expedies¿ ils déclareront au commencement 
du contraít leur nom 6c íurnom ? le tems de la 
liipulation , fi c'eft avant ou aprés midi, Scfoufíi- 
gneront dans leurs protocoles chacun desdits 
contráete & teftamens. 

M 

Et fi deux No taires xe^oivent conjointe- 
ment ? un méme teítament ? contra £t, ou autre 
inftrument, ils feront obligés> Pun & Fautre de 
les íigner dans le protocole» 

V. 

Ils feront obligés de teñir leurs regiftres y ou 
protocoles fecrets ? & de ne les communiquer 
qu'aux contraétans f leurs héritiers , ou aíant 
jufte intereít. VI. 

Les No taires feront auffi obligés de fommer 
les parties de dé ciar er > de quelles charges ? 8c 
envers quels Seigneurs font chargés les fonds 
& pié ees mentionnées dans les contraéis qu'ils 
recevront. lis les avertiront de déclarer , íi elles 
n'ont pointfait d'autres contraéis 5 difpofittons, 
ou hipothéque notable j pour raifon déla méme 
chofe^ a peine d'étre punies fuivant Fexigence 
du casj fi Pon trouve dans la fuite, qu'elles aient 
feiemment teu & caché , lefdits précédens con- 
craéts > ou diípofítions. 

Vil 

lis avertiront les parties du ferment qu'elles 
prétent dans les contraéis , de la vertu & eífi- 
cace d'icelui , & exigeront d'elles ce ferment 

d'une 
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¿Pune maniere claire & ípecifique > afin qu'elles 
ne le pié ten t tropfacilement 3 6c qu-eiies con* 
tra&ent avec raeure déliberation , pour ne con- 
t revenir auxdits contrads ? fous pretexte de 
lélion ou dommage , qu'il vaut mieux fouffrir 
que de violer fon ferment. 

VIIL 

lis prendront garde aufíH que les contra ñam 
ou teftateurs, foient capables de contraQeiyou 
difpofer > tant par taport a l'áge¿ qu'a la pru- 
dence qui y eft requife , 6c ne redigeront les 
contraéis > ou teflamens par écrit , qu'aprés 
avoir clairement connu & compris y rintention, 
ou volonté des contraéians s 6c teítateurs. 

IX. 

lis ne recevront aucün contra^;, ou dífpofí- 
tbn j que de perfonnes bien connués, Les te- 
xnoins devront auffi étre connus d'eux > autant 
qu'il fera poffible ? ils en apeíleront dans les te- 
ftamens, codicilles , & donations le nombre né- 
ceííaire , 6c dans les autres contraes? trois ou 
deux pour le moins. 

X. 

Dans- les obligations foit contraft de prét > 
íi les parties í^avent écrire, elles devront Íigner 
le regiñre duNotaire, 6c fi la partie qui s'oblige 
ne fgait écrire, il faudra qu'il y ait au moins un 
des temoins , qui íi^ache écrire, 6c qui íigne>6c 
dans íes autres contraes , perpetuéis 6c recipro- 
ques, les parties devront íigner , íi elles f^avent 
écrire , .a ce déíaut il faudra deux témoihs , qui 
f^achent^ écriie, X L 
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Les Notaires feront obliges d'exhoner les 
teítateurs de laguer aux pauvres , 6c au Collége, 
lis feront auííi obliges , de raporter par ferment 
dans la Chambre des Comptes > de trois en trois 
mois 3 1a deíignation des teftamens qui contien- 
dront des legs pies, &c celle des contraéis , qui 
devront lodj a peine d'étre cafíes de leur em- 
ploi 

XII 

Bes qu\in Notaire aura apris la mort d\m 
teftateur ou donateur, dont il aura receú quel- 
que díípofition , il fera obligé de donner avis 
de ees difpofkionsj a ceux qui y auront inte- 
reft. 

XIII 

Tous Notaires feront obligas de faite féellef 
Ies mílruraens par eüx receus , avant que de les 
expedier aux parties* á peine de foixante foís 
pour chaqué ibis* 

XIV. 

Aprés le déces des Notaires > ieurs protoco- 
les feront remis entre les mains de la Seignéu « 
lie , pour étre gardés dans fes Archives, ou étre 
avifé, a quel autre Notaire la garde en pourra 
étre confiée* , 
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T I T R E XXIX, 

Des Donations* 

ARTICLE I. 

LEs donations de chofes immeubles ? ne fe- 
ront valables , ü elles ne font redtgécs par 
ctrit ? 6c receues par Notaire , en prefence de 
te'moins y ou qu'il y ait tradition réelle & effe- 
fíive des chofes donnéesj fans rien reteñir en 
icelles par le donateur, 

I L 

Tomes donations de chofes immeubles , do- 
nations de tous biens 5 de toutes dettes , ou de 
tous meubles y ne feront valables 9 fi elles ne 
font infínuées 3 & enregiftrées aü greffe de la 
Jurifdidion ou les biens font fitués, & éneos 
dans celui ou les donateurs font domicilies, 

III. 

Le nombre des te'moins nécefíaíre dans une 
donation efí de einq au moins , qu'elie foit en- 
tre vifs ou a caufe de raort, 
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TITRE XXX. 

Des Teftamensy lnjlitution ¿tíísritier, i? difpo* 
jition de derriten volante, 

ARTICLE I. 

CElui qui n'aura pas dixhui£t ans accompKs 
ne pourra pas faire un teftament , ou autre 
diípoíition de derniere volonté , 6c a eaufe de 
mort, 

IL 

Les enfans qui font fous la. puifíance de pére 
ne peuverit teíter , ni difpofer á caufe de mort, 
fans la permifíion, ou coníentement de leur 
pére> íi ce n'eft des biens qu'iis aúront acquis a 
la guerre ¿ ou darxs Ies études, 

III. 

La femme mariée quoi que fous puifíance 5c 
autorité de fon mari, peut néanmoins faire te- 
ftament, ou autre diípoíition de derniére vo- 
lóme y fans étre autorifee par lui, 

IV. 

La forme Se folenníté néceflaire d'un tefta- 
ment, cft d'apeller fept témoins njíaiesj ages au 
moins de vint ans 9 gens connus 7 en préfence 
defquekj le tefíateur nommera de fa propre 
bouche, les héritiers quMl voudra inftituer, 6c 
les priera de s'en fouvenir^ fa volonté fera fans 
aucun intervalle rédigée par écrit j par le No^ 
taire apellé pour qe fyjet; qui feraenfuite le&u- 

9 ij re>& 
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íe^&c píonontiation intellígible ^ en prefence 
dudít teftateur &c témoins de ce qtfil aura ecrit, 
Toutefois dans les teftamens faits par les peres 
6t méresj ou autres afcendans> entre leurs en« 
fans y & par les defcendans entre afcendans en 
ligne diré £le 5 & dans ceux pour caufe pie , le 
nombre de trois témoins des quaütés ci-defíus 
fuffira 5 outre le Notaire, 

V, 

Et fi le teftateur > veut que fon teftament foít 
fecret , Paiant ecrit , qu fait écrire par un autre, 
& en ce dernier cas Taiant luí méme íigné y il 
pourra le clorre, 6t féeller de fon eachet > & en 
prefence du Notaire, & fept témoins , déclarer } 
que ce qu'il a ecrit , ou fait écrire 7 dans le pa- 
pier qu'il leur préfentera, eft fon teftament, ou 
difpoíitíon de derniere votante y laquelle decla- 
ra t ion fera ecrite fur le repli par le No taire ? 
qui la fignera avec les témoins s Ces folennites 
étant obfervées ? ce teftament fera valabíe quant 
a la forme, 

VI. 

Pour ce qui eft des codicillesj & donationsa 
caufe de mort, il fuffira d'apelíer cinq témoins 
des qualités fufdites ; le méme nombre fuffira 
pour íes teftamens faits aux champs, ou il n'eft 
pas facüe de troúver grand nombre de té- 
moins, 

VIL 

Et a Tégard desdi ts teftamens faits aux 
ehamps 3 ks Pafíeurs du \ku % pourront les rece-t 

■ voir, 



voír ? en préfence de cinq témoins > 6c devront 
fans intervalle ou renvoi ? écrire la difpofition 
¿u tefíateur > 6c la lire en fa prefence 7 6c defdits 
témoins ? 6c la fígner, 

VIII. 

En cas de pefte ou guerre, il fuffira d'apellet 
deux témoins avec le Notaire , 6c la ou on ne 
pourra trouver un Notaire ? il faudra quaitre 
témoins des qualités ci-deíTus ? qui devsont dans 
un riiois , faire rapoxt en juftice du teftament 
ou difpofitiüii faite entre leurs mains. 

IX. 

Si le teñateur néanmoins vouloit faire un 
teftament olographe, il luifera permis, pourveu. 
que fon teftament foit entiérement ecrit > 6c 
fouffigné de fa propre main 5 foit qu'il fok pére 
ou autre ? 6c fon écriture étant reconnué par! 
cinq témoins tels que deííus , il fera valable 7 
quoi qu'il n'ait été recen ni flgné par Notaire. 

Inftitution d'héritier ou autres difpofitions a 
caufe de mort ? ne pourront étre faites par con-* 
tra£l foit de mariage ou autre, 

XI. 

Les ^éres 6c méres peuvent difpofer de leurs 
biens y a Tavantage de Tun de leurs enfans ? ou 
de telle autre perfonne qu'il leur plaira y en laif- 
fant a leurs enfans la legitime , qui efí la moitié 
de ce qui leur viendroit ab inteftat y íaquelle ne 
pourra étre chargee, 

XIL 
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XIL 

Quand les peres & méres auront inftituc 
leurs enfans héritiers en leurs biens uniyerfel- 
lementj ils feront obligés , de faire cet honneur 
a leurs peres & méres > d'acceptcr entiérement 
cette inftitution , ou s'en abftenir, 6c y renoncer 
du tout , fans pouvoir prétendre de leur íuccé- 
der feulement en leur legitime , afin de n'étre 
pas obligés d'exécuter ce qui auroít été ordon- 
né par lefdits pére Se mere ? & audit cas de 
srefusj difcufíion étant faite des biens du dé- 
funt> ce qui reñera aprés le paiement des da- 
tes & legs, fera donné aux parens, Toutefois li 
lefdits teñateurs avoient fait des íegs exceffifs, 
& immenfes 5 íeurs enfans 0 preñan t la qualité 
d héritiers 7 pourront s'aider du bénéfice de la 
quarte falcidienne , 8c la déduire 7 fur lefdits 
legs 5 6c s'il y avoit des fubftitutions ou fidei- 
commis onereux 5 ils pourront s'aider , & ufer 
de íá deduélion 3 des quartes Trebellianique Se 
legitime. 

XIIL 

Les teftateurs aiant pére ou mere, feront 
obligés s'ils meurent fans enfans > de leur lai/Ter 
la legitime) qui fera 3 comme ci-defíus 3 lamoitie 
de ce qu'ils auroient eu ab inteftat \ laqüelle 
auííi ne pourra étre chargée, par le teftateur. 

xiY 

Si les peres ou méres ne font poínt de men- 
tion dans leur teñamente de leur filie, a laquelle 
ils ont conftitué dote en la mariánt > leur teña- 

ment 
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ment ne fera pas rompu y a caufe de tel oubli, 
& prétérition > mais la filie fera reputée ínftituée 
dans fa dote. 

XV. 

Gependant fi cettedote, ou ce qui luí aura 
été legué par le teflament , ne monte a ía legi- 
time, telle qu'elle lui eft deíie, elle pourra de- 
mander le fupplément* 

XVL 

Et Fhéritier inftitué aura le choix de faire 
ce fupplément j en argent contant 5 s'il n'aime 
mieux donner des biens & fonds du défunt 
pour ladite legitime , íuivant qulis feront eíH- 
més par expers. 

XVIL 

La ou il y aura dificulté, fur Peftimation des 
biens ou fonds du défunt , pour reigler la quo- 
tité de la legitime , ou ce qui compete a chacun 
des fuccefíeurs ¡ Teftimation 7 en fera auffi faite 
par expers. 

XVIIL 

Quand Ies teftateurs n'auront point d'enfans , 
mais des fréres ou fceurs , ou enfans de leurs 
fréres ou fceurs > ils feront obligcs de leur laif- 
fer une legitime ? qui fera la quatriéme partie 
de ce qu'iís auroient ab inteftat , laqüelle ne 
pourra étre chargée* 

XIX. 

Toutefois s 5 il y avoit des fréres ou íbeurs ou 
de leurs enfans, qui fuffent conjoinsdes deux 
cótés 7 6c d'autres qui ne le íuífent que d'un cote 

feule- 
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feulemént , le teñateur ne fera oblígé de donneí 
aucune legitime ? a ceux qui ne feront conjoins 
que d'un cote. 

XX. 

Les tefíateurs neanmoins pourront pour juíh 
caufe d'ingratitude ? exhéréder ceux a qui ils 
font obligés de laiífer une legitime. 

XXI, 

Si les teñateurs ont difpofé de leurs biens 
fans laiífer aux perfonnés fuíhommées leur le- 
gitime, bu leur aiant moins donné que la légi- 
time j elles pourront étre demandées , ou le 
íupplémeat * 6c le teftament ou difpofitioii de 
derniére volonté 7 fubfiftera au furplus, % 

XXIL 

Le teñament néanmoins fera rompu & an- 
nulléj a caufe de la pretérition* &c oublí de Fun 
des enfansj ou nativité d'un pofthume noñ ii> 
ftitué héritier 7 fie alors les legs ? ou autres dif- 
polttions feront nuiles 6c caífées ; Cependant,fi 
dans ce teñamente le teñateur avoit portionné 
fes filies ? elles feront obligé es de fe teñir a la 
volonté, 6c difpofítion de leur pe're, 6c pourront 
demander fupplémentj li elles ne font portion- 
tiées fuffifamment. 

XXIIL 

Si dans un teñament rompu & annullé paí 
les moiens fufdít$ ? le teftateur avoit decíate de 
devoira quelcun^ cette confeffion fera valable? 
-a fon préjudice ; 6c de fes heritier s. 

XXIV, 
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XXIV. 

La mete qui aura convolé en fecohdes hoces 
he pourra donner, ni iaiífer áux enfans du fe- 
condmariage, plus qu'aux enfans du premier; 
XXV- 

Toüs les teftaméns 7 foit olographes > foít 
clósjfoit ouverts ou nuncupatifs feront ra portes y 
pardevantle Confeilj ou le Lieutenant, pour 
étte enregiftrés, á peine d'amende arbitraíre> fi£ 
de tous dépens dommages 6c intereftst 
XXVL 

Aucuñ droit d'Aubeine rfáura tieíl ? fur Ies 
biens des étrangers morts dans cette viíle, qui 
feront d'un État, ou ce droit ne fera pas ejtercé 
au préjüdice de ceux de cet Etat, mais sita 
meurent fans tefter , ou s'ils n'ont pas des herí- 
tiers legitimes dáns cet Etatj leurs biens feront 
pris par inventaire, 6c reduits en fureté , entre 
les niainsdela Seigneurife> a Pinftance du Pro- 
'tureur General , poúr étre confervés aux héri- 
tiers les plus hábiles., qui paroítront dáns deüx 
ans ; paité ce tems ? ik feront dévolus a la Sei- 
gneuríe* 
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TITRE XXXL 
Des Suhjittuttons* 

ART'ICL E L 
f~$p Outes difpofítions ou donations, conté- 
jL nantfubítitutiopSjfideicomn]is 7 conditiomj 
&l charges de laiíler & transferer ks biens , par 
fücceffion j reciproquement , ou par degré de 
l'un a Pautre, n'auront aueune forcé ni vigueur, 
au préjudice des contraéis, venditions , aliena- 
tions, hipotheques, obligations, adjudtcations s 
conSfcatíonSj condannations s affaires £cnégo- 
ees, qui feront faits 6c traite? avec ceux. , qui 
feront chargés , ou qui auront eaufe, d'eux, 
pourveu toutefois qu'ils aient paíTé l'age de 
vint cinq ans j ou bien qu'ils foient capables,& 
autorifés par la Seigneurie pour pouvo.ir con- 
tra£íer 5 ou que lefdits mineurs euíTent hipo 
théqué des biens fujets aufditcs charges, poujt 
caufes de maríage , ou dote confíituée aufdits 
mineurs , ou accroit 6c augment legitime cíe 
ladite dote, &ce fans dol, fraude &tromperíe 
quelconque. 

II- 

Les fubfíitutions ou fideicommis mdefinis ou 
faits a plufieurs degrés, n'auront lieu ni effet, 
que jufques au deuziéme degré incluíivemení 
apres la premíete inftitution , c'eft a diré n'au- 
mnt lieu aprés que Theritage , foit biens fubftí- 

tués, 



tuésj auront paíTe entre les mains de deux pei 1 - 
fonnes ? outre Theritler inftitué, 
líX. 

Les partáges qui feront faits entre les enfans 
&: autres héritiers ? des biens fu jets a fubftitu- 
tion ou fideicommis, ne feront préjudice auf- 
dites fubftítutions ou fideicommis , le cas arri- 
vant j'- fínon qu'il y eut renonciation expreíTe 
faite par tous ceux qui peuvent prétendre ^ en 
vertu dudit fideicommis, 

IV, 

Si celüi qui aura contra £lé avec la perfonqe 
ehargée de telles fúbftítntioñs ou c.onditions , 
ou qui aura acheté de lui des biens charges , a 
cte ;¡dverti desdites charges i ficqueFalienation 
ait e té faite en fraude ? & nonpour les cas per-* 
mis par le droit ? telle állenation fera tevoquée- 

V. 

Si ledit contradi: ant á*a ¿te advertí defdites 
charges ^ ni participe a la fraude, le fubftitué 
po.urra avoir fon recours cpntre les héritiers > 
& fur les biens de celui qui aura fait telle alie* 
nación , a concurrence de la vaíeur des biens 
alienes 3 & charges de telle fu bftitut ion, amoins 
que Talienatíon , n'ait été faite >i pour les cas 
permis par le droit. 

■VI. 

La fubftítution pqpillaire expreíTe ou tacite 3 
ou le fideicommis dont uii pére aufa chargé 
fon enfant , pupille ou pofthume^exclurra pa$ 
entierement la mere , de ce quelle auroit- c pü 

" ; p ij- ■": prete^ 
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■píetendfe* für les biens de fon enfant , auquel 
£ eté fubñitué , maís elle pourra demander , & 
avoir fa legitime, la íubftitution ou fideicom- 
3Tiis aiant forcé pour le íurplus > laquelle legiti- 
me 7 en ce cas fera la tíerce partie ? de ce quVIíe 
auroir eu ab inteftat, par le décés dudit pupille 
pu pofthume, Et pareillement le fre're cánjoim 
des deux cotes ne fera entiérement exclus^mais 
aura pour fa legitime la, quatriéme partie de 
te qui luí viendrqit ab inteítat 6 

VIL 

Toutes fubftitutions ou fideicommis * de-? 
vront étre faíts expreífément ? & aucunes futa 
ftittuions o.u fideicommis conjeturéis.? ne fe-* 
rom valables, 

T I T R E XXXII, 

Des Succejjiom ak intejiaU 

AKTICLE I. 

LOs qu'il s'agira de fuccéder ab inteñat ^ 
daos les biens d^un péxe au d'une mere y il 
n'y aura aucqne difference de fexe , les filies 
comme le! fils fuccéder ont par égales pojrtion$> 
& s'il y a des defeendans 3 dans un degré plus 
bas ? ils reprefenteront leurs peres M metes, 

Ih 

Les enfans qui auront receu de íeurs peres 
pu n^res , queques biens } wrgeut a fo.ods,, o.u 

autres ■ 



1 17 

cutres chofes ? íbit en faveur de maríage , ou 
¿'une autre maniere , feront obligés d'en faire 
,-raport) ou teñir conté, 6c en faifant cette colla- 
tion ? ils neponrront étre exclus des fucceífions 
de leurs peres ou méres, finon qu'ils y euíTent 
expreíTément renoncé. 

ITL 

Toutefois íi lefdits peres o a méres avoient 
donne, quelque bien a Pun de leurs enfans, 
pour íui apartenir en pur avantage , & fans étre 
fujet a raport > ou ÜéuíTent dépenfé , pour le 
faire ínílruire dans les fciences 7 ou dans quel- 
que art ou profeffion, ce bien 7 ou argent donrié 
ou dépenfé pour telles canfes , d'étude ou 
aprentiíTage, ne fera fujet a aucun ra.port ou 
collation. 

I¥. 

Unbatard pourra difpofer de fes biens, mais 
sM décéde fans enfans légitimes, & ab inteftat, 
fes biens feront écheus alaSeigneurie. 

V. 

Les batards & enfans íllégitimes ? ne feront 
capables de fuccéder, foít a pére , ou a mere, 
mais lefdits peres , 6c méres ^ qui iVauront au- 
enns enfans, leur pourront donner par tefta- 
ment , donation a caufe de mort, ou entre vifsj 
jufques á la moitié de leurs biens ; & s'ils ont 
des enfans legitimes, ils pourront donner aux 
íllégitimes jufques a la huitiéme partie de leurs 
biens ? 6c non a u déla 7 pour tous ? en quelque 
nombre qu'ils foíent. 

VL 
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VI. 

Si le pérc néanmoins mouroít ab inteftat , 
ou n'avoit point pourveu a fon batard > il lui 
fera pourveu par juítice d'alimens nécefíaires 
jufques a Páge de dixhuiét ans. 

. VIL 

Les peres 6c méres fuccédent a. leurs enfans, 
mourans fans enfans ? & s'il n'y a ni pére ni 
mere, les aieul 6c aleulej aífavoir ceux du cote 
paternel dans les biens paternels ? & ceux du 
cóté maternel dans les biens maternels* 
VI IL 

Et s'il y a des fréres ou foeurs du defunt 
conjoins des deux cotes y ils fueeéderont par 
égales portions dans les biens du defunt de 
queíque part qu^ils viennent 3 avec leurs díts 
pére & mere, aieul Scaieule; 6c les enfans des 
autres freres ou feeurs conjoins des deux cotes, 
concourront dans la fucceffion avec leurs an- 
cles j tantes , aieux ? & aieules ? reprefenteront I 
leur pére décedé ? 6c auront entre eux la pot- 
tion qu'auroit eu leur pere, , 

IX. 

Si la mere ? aieule, ou aieul maternel ? furvit, 
a fon fils, aiant des fréres du cote paternel 
feulemenr ^ elíe ne faccédera a fon dit fils dans 
les biens immeubles paternels, que pour en 
jouír par ufufmit fa vie durant 5 6c aprés fa movt 
lefdits biens retourneront aux fréres paternels, 
ouaux leurs 7 & íi toute la fuccefñon defdits 
biens paternels coníifte 7 en meubles ? argent ou 

dettes 



ii9 

dettes aftives } la mere aura une moitic en pro 
prietéj & Pautre moitié en ufufruit feulement. 

X» 

Si le défunt ne laiíTe aucun afcendant ou def- 
c cridan t ? les fréres 6c fceurs conjoíns des deux 
cotes fuccédent ab inteftat, & eXeluent les 
fréres & foeurs , qui ne font joins que d'un cóté, 
ala referve des biens immeubles, procqdans de 
leur coré S¿ ligne , daos lefquels les males joins 
d'uncote,.luccederont avec leurs autres fréres i 
conjoíns des deux cotes. 

XI, 

Et s'il y a des enfans d'un autre frére ou 
ícrur 3 qui étoient joins des deux cotes, ils re- 
préfenteront leur pere & mere , dans la fucceí 1 
iion de leur oncle ou tante* 
XII. 

Et f il ri*y a aucun frére ou íheur conjoíns des 
deux cotes , mais des enfans d'iceux fréres ou 
fours, ils feront préferés aux fréres ou freurs 
conjoíns d'un cote' feulement , & entr'eux fue- 
cédeiont par égales portions, & par tete. 
XIII. 

Aprés les fréres & enfans des fréres, les plus 
proches pareos fuccédent, & aucune repréfen- 
ration n'a lieu, enfaveur de ceux qui font ea 
degré pofterieur de frére ou fceur oq enfans de 
fréres ou ferurs. 

XIV. 

Si aprés le décés de J'un des conjoíns par 
mariage , ie furvivant rfa pas des biens pour 

fubvenir 
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fubvenir a fa nourriture 6c entretiene íl lui fera 
pourveu 3 afin quM ne tombe en mendicíte , de 
penfion raifonnable , pendant fa viduite, fur les 
biens du défunt , s'il en a laifíe íuffifamment, 
encor méme que les enfans quií auroit laiíTéj 
feroient d\in autre mariage» 

XV, 

Les biens de ceux qui feront condannes & 
exécutés a moxt ? tombent a leurs plüs proches 

Í>arens en ligne direSe, ou collateraki Et í¡ 
eííiits condannés le demandent 5 il leur fera 
permis de tefter, & difpofer de leurs biens au 
profit de perfonnes capables de fuccéder 3 a la 
referve de ceux qui feront coridannés y poui 
crime de léze Majelté, cpnfpiration>& feditíon s 
contre la Republique ? & Pétat d'ieelie, ou pour 
empoifonnemem , dont les biens feront confif- 
qués au profit de la Seigneurie* 

XVI. 

Les biens de celui qui fe fera precipite, noi¿, 
pendu , ou tue volontaireraent , de quelque au- 
tre maniere, nMtant pas aliené d'efprít , feront 
auffi eonfifquésj áu profit de la Seigneurie, & 
s'il y avoit des enfans ñaturels , 6c legitimes, il 
leur fera donné une legitime y telle qu'elle eft 
reigle'e par les prefens Edits¿ 
XVI L 

Et au casque lefdits biens foient chargés dé 
fubflitution ? ou fideicommis ? ce qui poum 
apartenir au fubfíitué 7 ou fid#comniiffaire luí 
fera referveV- 

TITRE 
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TITRE XXXIIL 

Des Heritiers fous bméfice d'Inventaire* 

A.RTÍCLE L 

CEux qui craindront qu'une fíiccefíion ne 
foit onereufe ? & voudront fe declaren 
heritiers } a benefice d'inventaire , feront obligés 
cTapelIer Ies crcanciers > au moins ceux qui fe- 
ront fur lesjieuxj devant les Juges ordináires* 
qui leur pourvoiront comme par raifon con^ 
viendra , pourvéu qu'ils ne fe íbient immiíccs 
dans le$ biens du défuntj avantqu*en avoirpai 
autorité de juftice , commencé Pin ven taire s 
fuivant la formalíté preferite ci- devant ? dix 
jours aprés la mort, 6c. paracheve dans vint , 
s'il demeurent dans cette ville , ou dans les 
franchifes. A Pegar d de ceux qui feront plus 
éloigne's 5 il leur fera ottroié un terme plus long 
s'il y échet. 

I ti 

L'inventaire e'tant fait 5 le majeur de vínt dinq 
ans qui ne fe déclarera dans ílx mois aprés le 
deceso & le mineur fie pupile dans un an, feront 
obliges de paier toutes les dettes 3 comme heri- 
tiers purs & ílmples. 

III. 

S'iis fe déclarent heritiers a benefice d'inven* 
aire dans le tems preferí t ? les biens du défunt 

q hm 
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leur feront laiííés > en donnaht caution fuffi- 
íante de les reprefenter y en méme qualité & 
efpéce qu'ils auront éte invento riés, autrement 
ils feront obligés de les raporter^ 6c xemettre 
entre main de juftice. 

IV- 

Le tems accordé pour fe de'clarer héritier a 
benefice d*'inventaire 5 ne fera pas un obftacle 
aux cre'anciers, qui voudront agir fur les biens 
de leur débiteur ? qui pulíTe les empécher d'e* 
xercer leur action , méme de reteñir les biens 
dontils feroient faifís > en cautionnant de les 
reflituer 7 S'il eft jugé qu^ils doivenfle faire. 

.V- 

S'il y a plufieurs héritiers teñamentaires 5 ou 
ab intefíat 3 qui conjointement- veuillent s'aider 
de ce benefice ^ ils y feront receus, 

VL 

Et au cas que Pun d'eux, ou quelque autre 
parent du défunt 3 jufques au confín iíTu de 
germain incluí ivement , voulut accepter Yhé* 
iltage purement & íimplement, il y fera receu 
en donnant caution fuffifante , de paier toutes 
Ies dettes. 

VII. 

Si la fuccefÜon confifte en meubles j mar- 
chandifesou autres biens fáciles a tranfporter, 
ou a perir, Phéritier tant a benefice d'inventaire 
que pur &: finiple, qui fera étranger > n'en fera 
arevétu qu'en paiant les créanciers aparens 6c 
Ies légataixes ? oueu donnant caution de le faite. 

VIH. 
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VIII, 

S'il aírivoit que Phéritier a benefice d^in ven- 
taire eut latiré ? tranfporté, ou recele fecréte- 
ment 5 par dol 6c. fraude, desbíens dé Yhéxéáiify 
il fera prive de cebenefice* reputé héritier pur 
6c íimpie 7 6c obligé de paier toutes les dettes, 

T ITRE XXXIV. 

Des DtfcuJJtons Generales 0* Volontaires* 
ARTICLE I. 

CElui qui voudra faire difeuffion genérale 
de fes biens ? paur paier fes dettes ? xapor- 
tera devant le Juge ordinaire , l'inventaire de 
tous fes biens deüement eñimés 3 un bilan de 
tous fes eréanciers 6c débiteurs, 6c fera apellar 
devant ledit Juge fes dits eréanciers ? pour ea 
voir faíre la déclaration , lefquels oui's lui fera 
pourveu comnie il apartiendra, 

< ii, 

II fera obligé de leur faire fignifieí le jour* 
auquel il fera procede aux criées , fubhaftatíons, 
6c expéditions de fes biens , il fera ferment, de 
n'en avoír alíqné aucuns 5 6c les aliénations qu'il 
pourroit a voir faites > des fa déclaration de vou- 
loir faire difeuffion ? feront nuiles, 

IIL 

Si fes biens font en meubles ou marchando 
fcSj les Jyges pou^ront provifionellement > s'il 

q ij cft 
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eft néceíTaire, les faire vendré 5 & conferver le 
prix au profit des créanciers , en reiglant aufíí, 
& faifant par provifion diftribucr ce qui fera 
íiéceíTaii-e ? pour h nourriture §t entretien de 
ía famille* 

IV. 

S'il latite ou recele quelque partie de fes 
biens, íl fera puni fuivant que le cas fexigera, 

V. 

Cette difcuflion fera en ontre fignifiee a ceux 
qui pou.rroiejpt y avoir quelque intereít , par 
affiches mifes aux lieüx marqués au titre des 
fubhaftations, & á cri public, qui fera fait deux 
fois > f^avoir le Mécredi 5 ■&. le Samedi fuivant, 
& par lettres requifitoires, dans les Seigneuries 
£c Etats voiíins % fuivant la coutume, 

VL 

Celut qui aura notifiq difcuflion de fes biens 
íie pourra s'en departir , aprés la premiére críes 
faite 3 íi ce n'eft du confentement de tous Jes 
créanciers , & en les fatisfaifant , tant en prin- 
cipal, interefts que dépens, jufques au dernkx 
denier, VIL 

On procederá dans cette difcuflion genérale, 
aux erices , fubhaflations y & expédition de$ 
biens des le Samedi qui fiiivra la publication 
d'icelle, fuivant la foxmalíté preferite, au útxñ 
des fuhhaftations, 

yi ir, 

Celui duque! la difeuffron fera connue favo- 
rable féra dans fcl fuite libre-, quant a fa perfonne 

feulenicnt j 
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feulement, maís s'il étoitjugé qu'il a mal me- 
íiagé oü verfé , & procede en mauvaife cpn- 
fcience , il demeurera non feulement lié y quant 
a fa perfonne , mais fera infame 3 6c en outre 
puni fuivant Téxigence'du cas, 

T I T R E XXXV. 

D^j Dijcujjtons Generales de bims vacam. 

ARTICLE L 

LEs Juges des lieux, établiront par provilion 
un curateur ou procureur deffenfeur, aux 
biens vacans , par Pabfence du proprietaíre de 
plus de iix mois y fans qu'on fgache ou il eft : 
Ce procureur fera obligé de faire apelíer une 
foís 5 a cri public, Ies pareas dudit proprietaire, 
fieles prétendans fur lefdits biens vacans 5 pour 
leur íignifier ladite vacance , Se les fommer d'y 
pourvoir. La méme chofe aura lieu , au regará 
des biens de ceux qui feront morts , fans heri- 
tiers puís 6c limpies 5 ou a benefice d'inventaire. 

IL 

La difcufíion étant admife & ouverte y les 
créanciers comparoilfans devant le Juge y con- 
firmeront le curateur établi provifionnellement 
aufdits biens y fi bon leur femble ? ou en éliront 
ün autre pour en avoir Padminiftration , recou- 
vrer ce qui pourroit étre deu, 6c faire proceder 
aux crié es 7 íubhaftations > 6c expedí tions defdits 

biens j 
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bíens | fuivant les formalités prefcrites dans le 
titre preceden tj & dans celui des fubhafíatíom, 

III 

Et afín que la difcuíTibn puiíTe étre vuidée le 
plus briévement , 6c a moins de frais qiril fera 
poffible y ledit curateur fera apeller par devant 
le Juge y les crean cíers y & autres pretenda m 
dmit dans des termes courts 7 pour y cornpa- 
roítre j & produire leurs titres & droits , qui 
feront enregiftrés par les fecretaires&greffierS) 
dans un regifíre particulier/enfuite lefdits cre- 
anciers feront gradúes Se alloüés en leurs de- 
gres 3 fans autres procédures, & s'il y a quelque 
autre difficulté 7 qui ne puiíTe étre vuidée fom- 
mairement ? & en Audience, le Juge la decidera 
le píutót que faire fe pourra , Papel s'il y en a 
ferávuidé, tant aux premieres ? qt^aux fupré- 
mes apelíations y vint jours aprés la prononcía- 
tion de la feuteñee^ dont il y aura eu apel, 

IV. 

Les Juges termineront s 7 il eft poffible les 
difeuffions des biens ? de ceux qui iVauront né- 
gotíé que dans cette ville y ou aux environs } 
dans trois moís ? celles de ceux qui auront né- 
gotié en France, Allemagne , Italie, dans íix, & 
celles de ceux qui auront négotié en país plus 
éloigné dans un an. 

V. 

Argén t fourni pour les malades pendant 
leur maladie, alimens & femblables frais, faki- 
res de ferviteurs pour la derniére année, médi- 
ca mens 
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camens fournis par les Apoticaíres , dans la 
derniére maladie , 6c fix mois avant la mort $ 
feront privilegies & paiés ? avant tous autres 
creancierSj aprés les droits de jufíice, & ceux " 
du curateur. 

VL 

Le créancier ? qui aura été gradué & alloüc 
au dernier degré , ou en degré pofterieur a un 
ature, ne pourra empécher le paiement des eré- 
ancíers alloüés avant lui 7 qu^a concurrence de 
ce qui lui fera deu ¿ outre fes dépens , &c il fera 
obligé de rendre fa créance vérifiée dans un 
mois aprés Pexpíration du terme de la difcu£ 
{ion ? a peine d'en étre privé 6c forclos; 

TITRE XXXVI. 

Des Failütes > ¿T peines contre ceux qui 
fraudent leurs creanciers* 

ARTICLE L 

LA faillite ou banqueroute fera ou verte, du 
jour que le féelíé de juftice aura été mís 
fur Ies biens du failli , ou du jour que le failli fe 
fera retiré, ou aura demandé fauf conduit, pour 
fe mettre a couvert des pourfuites de fes créarv- 
ciers* 

II 

Des que la banqueroute ou faillite fera oü- 
verte, les biens fie. effets du failli feront mis 

fQU£ 
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fous main.de juftice* & tout fera fait de Pauto- 
rite 5 6c paitas ordres d'un Magiítrat jufques a 
ce que les creSujciers aient établi entr'eux des 
dire£teurs ? pour radminiftratíon fie recouvre- 
jnent de fes biens & effets, 

IÍL 

Celui qui ffera banqueroute fera obligé de 
juftifier fa conduite^ faire aparoítre de fa bonne 
foi, Se qu'il nVpoint agi malieieufement ou 
frauduleufementj & jufques a ce qu ílait obtenu 
un jugement de décharge j il fera tenu de garder 
ía maifon pour prifon* 

IV. 

Ceux qui auront failÜ, fefont obligés de 
íeprefenter tous leurs livres Sc«papiers a leurs 
créanciers pour étre par eux examines , 6c d> 
ceux tirer le bilan ? ou le verifier íi les faillis 
Vonx produit, a peine d'étre declares banque- 
routiers frauduíeux* 

V. 

Ceux la aufíi feront tenus pour banquerou- 
tiers frauduíeux > de qui Ies livres feront trou- 
vés en défordre j qui auront donné un faux état 
de leurs affaires , foit en cachant frauduleufe- 
ment une partie de ce qu'ils doiventj foit en 
fupofant de faux créanciers, ou quine rendront 
pascóme de tous leurs effets, ou qui ííaürbnt 
point fait d'iaventaire troís ans avant leur faillite, 

VL 

Les faillis qui auront fait des conftitutionsj 
ou donations y foit a leurs enfan$ ? foit á autres 

perfonnes ? 
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perfonnes > dans le tems qulls tfavoient pas 
fuffifamment de bien , pour íes pouvoir faire 
fans préjudicier a leurs créanciers ? feront trai- 
tes comme banqueroutiers frauduleux , fans 
préjudice aufdits créaneiers de contefier les 
dones ou dónations qui n'auront été paie'es. 

VIL 

Les Marchands & négotíans > quí atiront 
emprunté par obligations f íil moís avánt que 
faillír ? Feront reputes banqueroutiers fraudu- 
leux & punís comme tels, s^ils ne juftifient clai- 
rement > que lors quils on confenti ees obliga- 
tions j ils avoient fuffifamment de t?iens ? p 0 ur 
paíer tous leurs créanciers. 

VIIL 

Toúsceux quí auront fait failííte feront dé- 
cheus de tomes charg.es ? exclus de píein droít 
de tous les Gonfeíls , & prives de tous les droits 
honorifiques de la Bourgeoifie, Les mémes pei- 
nes auront lieu con t re les debiteurs de venus 
infolvables par quelque áutre caufe ? que par un 
défordre de comrtierce. 

IX, 

Les enfans qui ne paieront leür pbrtión des 
dettes de leurs peres, ne pourront pretendre a 
auGüne dignité dans VEtzu 

X. 

Les natifs ? ou habitans de cétte.-viíle * qui 
feront banqueroute^ feront par lámeme de'cheus 
du droit de pxote£iion dont ils jouifíbíent 
aupaxavant pour négotier, & ne pp^rrorit dans 

t Ja 
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!a fuite 5 négotieí de nouveau ? fans une nou- 
vclle & expreífe permiíííon du ConfeiL 
* XL 

JJ'exclufíon des faillis 7 banqueroutiers 7 ou 
débiteurs infolvables , de toutes charges, & !a 
privation de tous Íes droits honorifiques de la 
bourgeoifie, regardera tous ceux qui ont fait } I 
ou feront banqueroute ou faillite > pu devien- 
dront infolvables, 

XIL 

Les banqueroutiers frauduleux feront punís 
corporellement , méme capitalement felón l'é- 
xigence du cas, 

XII L 

Ceux qui auront aidé ou favorifé la banque- 1 
route frauduleufe, en divertiífant les effetSjl 
acceptant des tranfports > v entes ou donatiom I 
íímulées 5 qu'ils f^auront étre en fraude des I 
créanciers y ou en fe déclarant créanciers ne 1'é- I 
tant pas 5 oupourplus grande fomme, que celle I 
qui leur eft deüe ? feront condannés a cinq cent 
écus d'amendc, pourle fifc, & áu double de ce 
qu'ils auront divertí, ou trop demandé > au pro 
fit des créanciers. 

XIV. 

Le procureur general fera inftant pour faire 
chatier les banqueroutiers frauduleux ? 6c ceux 
qui auront aidé 5 ou favorifé leurs banjquerou- 
tes j & sil arrive que dans quelque casj il foit 
irecufable, il fera obligó de faire fubftituer en fi 
place. 



XV. 

Tous traníports ? ceíTions ? v entes, ou nantif- 
femens de marchandifes ? &c autres ades faíts 
par le failli, dans les dix jours ,^qui précederont 
fa taiüite, enfaveur d'aucuns de fes creanciers, 
feront declares nuls, 6c le tout fera raporté a la 
malTe commune. 

XVL 

Toutes refolutions prífes p^r les creanciers 
aufujet déla fallí te a la pluralité des voix, qui 
fera contée par les fommes , & devra étre aa 
moins, des deux tiers de la fomme totaledeü^ 
par le failli, auront lieu¿ & le traitté qui fera 
fait par le failli avec ladite pluralité de fes cre- 
anciers fera homologué enjuítice, nonobftant 
toutes opofitions : Et tous les creanciers, foit 
qulls foient intervenus dans ledit traitté, ou 
qu'ils nVfoient pas intetvenus, feront obligés* 
de s^y conformen 

X VIL 

Dans la pluralité mentionnée au fusdit am- 
ele,. ne feront contées les fommes deües ^üx 
creanciers hypothéquaires , ou privilegias quí 
pourront étre paiés* 

XVIII. 

Eh cas que les creanciers du failli foient 
obligés de faire vendré fes effets mobiliaires > 
les deniers qui en proviendront feront remís 
entre íes mains de ceux qui auront été choifis 
pour cela, par les creanciers, tant privilegies , 
qu'autres, 

Y ij XIX, 
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XIX, 

Les femmes de Tun ou Tautre des afíbcíesj 
tii aucun de leurs. creanciers particuliers paí 
&£te portant hipothéque > qui ne feront pas 
creanciers de la focieté ^ ne pourront ríen prc- 
tendré Tur les meubles 5 marchandifes s efFets^ 
ou crédits de la focieté 3 ni méme furia mife t¡\ 
fonds ? faite par Fun ou Tautre des aíTociésj 
qu'aprés que* tous les creanciers de la focieté 
wiront été paiés* 

XX. 

Tous creanciers de cette ville ? qui auront 
fatt faifir des efFets di| failli en pai's etrangers> 
feront cqnfes avair faifi au profit de la genera- 
lite des creanciers , & en confequence obligés 
de raporter les efFets faífis 5 ou les deniers d'i- 
ceux , a la niaíFe des efFets du de'biteur 5 & p'our 
ce quiregarde les étrangers 3 qui voudront in- 
tervenir dans les dífcutions de cette ville 9 ils 
ne pourront y étre reoeqs^ qu'en raportant áuffi 
íes faifies; pstr eux faites en pai's étrangers, 
XXI. 

Les étrangeys qui feront interefíes dans une 
faillite faite en cette ville, & qui fe fant paier 
chez eux par préference a tous autres, ne feront 
paiés ici, qu'apres ceux de la ville, & aprés les 
cutres étmngers, qui nous re^oivent ch§z eux 
m feriibjable g^S ai¿ fol la Hvre^ 
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